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COMMÉMORATION DU 11 NOVEMBRE

Le recensement, c’est utile, c’est simple, c’est sûr et c’est gratuit.  
■ C’est utile pour ajuster au mieux l’action publique aux besoins des
citoyens. 
■ C’est simple. Ça l’est encore plus depuis le recensement en ligne !
Vous n’avez pas d’accès Internet ? Les formulaires papier traditionnels
sont toujours utilisés. 
■ C’est sûr.Toutes les personnes ayant accès à vos données sont tenues
au secret professionnel, y compris les agents recenseurs. 
■ Et surtout, c’est gratuit. Ne répondez jamais aux sites qui vous
réclameraient de l’argent ! 
À Septèmes, le recensement aura lieu entre le 19 janvier
2023 et le 25 février 2023. Si vous êtes recensé cette
année, vous serez prévenu par les services de la Mairie.
Pour en savoir plus :
www.le-recensement-et-moi.fr.

RECENSEMENT DE LA POPULATION,
un geste civique pour construire demain !

À l’occasion du 104ème anniversaire de l’Armistice de 1918,
mettant un terme à la Première Guerre mondiale, associations
d’anciens combattants, sapeurs-pompiers, jeunes sapeurs-
pompiers, élus et Septémois.es de toutes générations
confondues, s’étaient rassemblés pour commémorer la fin de la
“Grande Guerre”.
Un devoir de mémoire honoré en trois temps. D’abord, devant la
stèle d’Henri Barbusse, co-fondateur et premier Président de
l’Association Républicaine des Anciens Combattants (ARAC). Puis,
au cimetière des Collines et enfin face au monument aux morts.

Le discours du Maire fut précédé de la prise
de parole de Robert Marasti, Président de
l’ARAC et de la lecture du message officiel de
l’UFAC par une ado septémoise, au “pied
levé”, les aléas de l’organisation n’ayant pas
permis la tenue du déroulé tel qu’il aurait dû
l’être, avec la participation de collégiens
scolarisés à Marc Ferrandi. Quoiqu’il en soit,
notre jeunesse fut bel et bien là, notamment
sous l’égide de l’Espace Jeunes municipal. 
Une présence fondamentale et appréciée ;
puisqu’il lui reviendra d’œuvrer pour un
monde plus juste, plus solidaire, plus
fraternel et en paix. S’en sont suivi les
traditionnels dépôts de gerbes, minute de
silence, Marseillaise et salut aux drapeaux.
Plus que jamais, le travail de mémoire a
toute son importance pour éviter un retour
des erreurs du passé pouvant entraîner les
mêmes conséquences désastreuses que ce
conflit.

NOCES D’OR pour Marie et Yves Bruchon ! 
C’est entourés de leurs
deux garçons, de leur
épouse, compagne et
petits-enfants que
Marie et Yves Bruchon
ont célébré en octobre
dernier leurs 50 ans de
mariage ! 
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ÉTAT CIVIL    SEPTEMBRE - OCT. - NOV. 2022

■ Mariages Septembre
Mamola Yannick & Navarro Samantha
Cinzia Nicolas & Lavocat Jessica
Ortega Lionel & Marsin Laëtitia
Olivier Laurent & Manganaro Virginie
■ Mariages Octobre
Kandil Ozgur & Tok Dilan
Robert Christian & Adulant Sandrine
■ Naissances Septembre
R de Linares-Ramaye Lola

Ben Mansour Elya
Magallone Chiara
Palmer Marie-Emmanuelle
■ Naissance Octobre
Macherguy Ambre
■ Décès Juin
Lombard Ghislaine née Loctin
■ Décès Septembre
Belaid Hadjela Vve Fuentes
Lenotre Fernande Vve Allies

Precetti Anne-Marie 
épouse Grezes
Jansen André
■ Décès Octobre
Gorbatch Denis
Penalva Antoine
Dejori Maria Vve Bard
Bonsignour Élise née Gallo
Rossi Yves
Navelle Michel
Tahmissian Georges

ÉDITOV I E  S C O L A I R E

Charton Pierre
Piccinali Antoinette 
née Millo
Delbos Christiane Vve Henry
Roux Jacqueline 
née Bertrand
Quadro Antoinette
née Doniguian
Escarti Vicente
Cambiaggio Jeannine 
née Martiotti

PAS SUFFISAMMENT
d’AESH, d’enseignants spécialisés,
de médecins scolaires... ! 

■ Décès Novembre
Grangier Georges
Orlando Apollonie née Parisi
Dessupoïu Calogera 
née Lauricella-Pici
Ruscitto Laurent
Moutte Claude
Vera Yolande
Hampartsoumian Angèle
née Markian
Demir Mehmet

Le Gouvernement a une nouvelle fois fait la démonstration de
sa faiblesse et de son aversion pour le débat démocratique en
ayant recours au 49-3 pour faire adopter sans vote la première
partie du projet de loi de finances, comme de la sécurité
sociale. 
Ainsi, l’exécutif use de la procédure la plus antidémocratique
de notre Constitution. Cette attitude est, à bien des égards,

dangereuse car les conséquences néfastes sont immédiates sur un budget
d’austérité qui ne répond hélas en rien aux revendications légitimes exprimées
par une très large partie de la population.
Baisse globale des dépenses publiques, refus de créer des recettes nouvelles
comme la taxation des superprofits, refus d’augmenter les salaires et les retraites,
l’addition est de plus en plus lourde pour les familles comme pour les
communes.
Dans ce contexte, les colères qui s’expriment trouvent tout leur sens parce
qu’elles portent l’espérance des jours heureux où l’humain sera enfin pleinement
respecté.
Cette période difficile que nous partageons avec les Septémoises et les
Septémois nous pousse sans cesse à innover dans les réponses locales et
municipales qui font de Septèmes, plus que jamais, une terre de résistance et
d’avenir.
Ensemble, nous essayons de trouver des solutions qui permettent d’amortir les
augmentations du coût de la vie, pour certaines irréelles.
Nous devons répondre aux enjeux climatiques et sociaux dans une période que
nous savons sensible et critique.
Nous n’avons pas attendu la prise de conscience générale sur les enjeux
climatiques pour agir et pour déployer une série d’objectifs visant à consommer
toujours moins et mieux en énergie.
Nous avons d’ailleurs mis en place des mesures structurelles concernant la
sobriété et la transition énergétique.
C’est ce qui va nous emmener à réduire la consommation et à poursuivre la
rénovation des installations communales.
Nous réduisons les consommations en éclairage public et nous avons repensé
les illuminations de fin d’année, appelées à prendre d’autres formes bien plus
économes, plus imaginatives mais toujours aussi festives. 
Le nouveau règlement du concours des décorations de Noël en est la pleine
illustration.
L’efficacité énergétique des équipements, c’est l’affaire de tous et cela nous
appelle à prendre de nouvelles habitudes au quotidien.
Ce que nous faisons toutes et tous pour nos propres foyers, nous le faisons à
l’échelle de la commune.
Nous agissons ensemble en faveur de la planète avec des “écogestes” du
quotidien faciles à réaliser favorisant de réelles économies d’énergie.
Oui, agir ensemble, c’est ce qui est décisif !
C’est ce que nous avons fait pour le réaménagement du parking Piacenza à
Notre-Dame-Limite.
Avec le CIQ, les commerçants, les services de la ville et de la Métropole, nous
nous sommes mobilisés pour faire respecter et entendre la volonté citoyenne
de pouvoir disposer d’un parking propre et pratique.
Nous avons été entendus, la Métropole a répondu favorablement à nos
demandes insistantes de remettre en décence un site qui facilite le
stationnement et qui participe du même coup à la dynamique locale du quartier.
Enfin, pour ce dernier numéro du SeptéMois de l’année, je vous souhaite à
toutes et à tous de vous retrouver en famille ou bien entre amis, de profiter du
temps privilégié de Noël pour prendre soin les uns des autres. 
Bonnes fêtes à toutes et à tous ! 

Déjà évoquée dans le précédent numéro de votre SeptéMois,
la commune pointe du doigt la gestion de la pénurie de
moyens par l'Éducation nationale ! Aujourd’hui, celle-ci affecte
le groupe scolaire Langevin-Wallon, qui rappelons-le à toutes
fins utiles, est rattaché au Réseau d’Éducation Prioritaire (REP)
“Étoile”, au sein d’un quartier prioritaire de la Politique de la
ville. Depuis l’ouverture en 2018 par la Préfecture d’un Centre
d'accueil et d'évaluation des Situations (CAES), il accueille
aussi des enfants de réfugiés. Et pourtant...
■ Certains enfants, détenteurs d'une notification de la MDPH
pour bénéficier d'un AESH afin de les accompagner dans leur
scolarité, voient leurs droits lésés ou amputés. C’est le cas
notamment d’une élève qui n'a toujours pas d'AESH affecté alors
qu'elle bénéficie de douze heures d'accompagnement. 
Et pour cause  ! Seulement deux AESH sur les quatre
nommées en début d'année sont présentes sur l'école, une
étant en congé maladie, une autre partie en formation. Il n'y a
pas eu d'autres recrutements…
Ces enfants, comme leur famille, sont en souffrance face à
l'incapacité de l'État à faire respecter leurs droits. Quand ce
dernier anticipera-t-il enfin l'évolution pourtant prévisible du
nombre d'enfants scolarisés en situation de handicap, et
améliorera les conditions de travail des AESH pour que leur
métier devienne attractif ? Force est de constater que la
revalorisation et la reconnaissance du métier d’AESH
s’imposent pour faire réussir l’école “inclusive”.
■ Le poste spécialisé pour enseigner aux enfants dont le
français n'est pas la langue maternelle (UPE2A) est toujours
vacant ! C'est un “maître spécialisé” de la circonscription de
Marseille- Aygalades qui vient "dépanner" deux demi-journées
par semaine. Pourtant, le niveau scolaire des primo arrivants est
souvent faible ou inadapté selon les profils et les causes
migratoires. Toujours par manque de moyens, leur inclusion en
classe ordinaire est bien trop brutale alors qu'elle devrait être
progressive. Là encore, l'Éducation nationale ne met pas les
moyens humains nécessaires à un accompagnement de qualité
de ces élèves qui ont des besoins éducatifs particuliers. 
■ Jusqu’alors rattachée au Centre-Médico Scolaire (CMS) de
Gardanne, la ville dépend désormais de celui de La Rose, qui
mènera les actions de prévention individuelle, collective et de
promotion de la santé des élèves septémois. Au regard du
périmètre d'intervention de ce CMS qui est déjà très lourd, il est
à craindre que le niveau de service rendu aux élèves et aux
familles septémoises soit revu à la baisse ! La raison ? Le départ
en retraite du médecin scolaire Akila LAFORGUE. Poste resté
vacant… Une situation qui illustre l'état de la médecine scolaire
en souffrance depuis plusieurs années et qui ne s'améliore pas.
L’équipe municipale reste attentive à ces différentes
problématiques. En commençant par les dénoncer dans ces
quelques lignes. Appel – déjà ? - en partie entendu ? Courant
octobre, l’Académie d’Aix-Marseille a lancé une campagne de
recrutement d’AESH. C’est un début… C.G. et J.P.



HOMMAGES

Guy Constant, un des piliers de l’équipe municipale entre 1965 et 1977 est décédé.
Militant communiste et cégétiste, responsable du poste EDF de Septèmes, il fit partie de la municipalité Césari en
1965. En 1971,  il succéda à Maurice Teissiere comme Adjoint aux écoles et fit équipe avec Louis Nuvolone, Adjoint
aux travaux depuis 1965, ainsi qu’avec Louis Rossi, jeune élu lui aussi à EDF. 

La population de Septèmes doublant entre 1965 et 1975, on comprend aisément que la question de l’accueil des écoliers fut une priorité
entre 1965 et 1977. En complément des deux écoles préexistantes, une école provisoire fut installée à l’impasse Pierre Fiche. Sous le

mandat de Guy Constant naquirent le groupe scolaire Langevin-Wallon et la cuisine centrale en 1974, dans la même temporalité que l’école des Castors.
En 1977, l’école Pierre Fiche cédait la place au groupe scolaire François Césari, inauguré par Marc Ferrandi et Roger Maria en 1977, Guy ayant été appelé
à des responsabilités importantes chez EDF-GDF et à la fédération CGT de l’énergie. En sept ans, la capacité d'accueil des élèves est passée de 700 à
1400. Guy fut un des artisans de ce que fut un pari réussi. Il était légitime de rappeler tout cela. P.M.

  Guy
Constant

Né à Septèmes le 3 mars 1950, Georges Grangier, kinésithérapeute, vient de nous quitter. 
Il a donc été kinésithérapeute  dans le village de 1977 à 2003, dans le local qui était auparavant l’épicerie familiale
qui exista de 1936 à 1976. Marié à Marie-Laure Grangier née Fontanarava, ils ont eu deux  filles,  Isabelle, elle-
même kinésithérapeute et Marie. Il était ouvert aux autres et apprécié de sa patientèle, notamment des anciens.

Il était très attaché à Septèmes. Né “à la maison”, il participait aux repas des natifs à Septèmes lorsque qu’ils  furent mis en place
par Raymond Bourrelly, Robert Fine et Francine Roure... Son père, Henri, fut président du syndicat de chasse et sa mère Roseline, tenait  l’épicerie.
Georges est  issu de deux anciennes familles de Septèmes (Grangier et  Bourrelly). Son aïeul Pierre Grangier fut maire de Septèmes en 1848. Il a
passé toute son enfance dans la maison familiale au 195 Avenue du 8 mai 1945 avec sa famille et sa grand-mère Antonia (Bourrelly) et, au début
de son enfance, son arrière-grand-mère Élisa. Son père a travaillé à la compagnie de navigation  devenue la SNCM. On lui a donné le prénom de
Georges en souvenir de son grand-père Georges Bourrelly décédé un mois avant sa naissance.    

Informations récoltées auprès d’Isabelle et Yves Grangier ainsi que de Pierre Bourrelly.

Notre ami nous a quittés le 4 octobre à l'âge de 96 ans. 
Alliant humour et  joie de vivre, tout en restant très vigilant lorsqu’il était en poste, il n'hésitait jamais à nous faire
quelques blagues pour détendre l'atmosphère...
Arrivé au Comité Communal des Feux de Forêts en 1988, il aura passé près de trente ans à la défense de nos

collines en période estivale, d'abord en compagnie de son épouse Marcelle puis avec son fils Guy. En 1989, il est en première
ligne lors de l’incendie du Vallon des Peyrards et participera activement à la reconstruction de la maison incendiée. Il sera également

au front lors du feu de 1990 à Septèmes-centre, tout comme en 1997 sur le site de la décharge. Toute l’année, iI participe assidûment aux autres
activités du CCFF, parmi laquelle le reboisement de nos massifs avec les enfants des écoles, un moment qu’il apprécie.
Merci Paul pour ton engagement comme bénévole au CCFF ! Il y a trois ans, tu assurais encore et toujours des surveillances en vigie avec ton fils,
huit heures durant, parfois plus… Tu fus un bel exemple de courage et d’abnégation pour tous les membres du CCFF.

D. Hernandez, G. Leroy, Y. Bruchon

V I E  M U N I C I P A L E                              COÛT DE L’ÉNERGIE, 
les réponses apportées par le Gouvernement sont insuffisantes !

À Septèmes, dès décembre 2021, nous re-
cevions une notification de hausse du tarif
de l’électricité de 127% ! Non, ça n’est pas la
guerre en Ukraine mais bien les choix de la
France de se soumettre à l’ouverture à la
concurrence du marché européen de l’énergie
qui nous mènent, populations, entreprises,
associations et collectivités territoriales à
cette flambée des prix du gaz, de l’électricité
et des carburants.
Il y a seulement quelques années, EDF/GDF
produisait une électricité à bas coût et exportait
vers de nombreux pays européens. Aujourd’hui,
la France est obligée d’imp   orter de l’électricité
d’Allemagne issue de centrales à charbon.
Les populations en sont les victimes.
La situation internationale et les choix gou-

Le 13 octobre, le Conseil municipal a adopté à
l’unanimité un vœu concernant l’insuffisance
des réponses apportées par le Gouvernement,
concernant ce qui doit être un bien commun :
l’énergie.

vernementaux aboutissent à un prix de l’élec-
tricité sur le “marché de gros” à plus de
1 000€ le Mégawatt/h, alors qu’auparavant,
il s’élevait à 85€.
Après les fortes augmentations des prix de
l’alimentation et des dépenses essentielles de
la vie courante, cette charge supplémentaire
met les familles en difficulté. D’autant qu’une
nouvelle hausse des tarifs de l’ordre de 15%
est annoncée pour 2023. Les chèques énergie
ne suffiront pas à faire face aux difficultés fi-
nancières que rencontrent les habitants.
Comme les entreprises et les associations, notre
commune n’a pas accès aux tarifs règlementés
de l’électricité et du gaz. Malgré les mesures
prises pour économiser l’énergie et en dépit
de nos choix d’investissement de longue date
pour avoir une gestion environnementale et
efficiente de l’énergie, notre facture d’électricité
a augmenté de 340 000€ en un an !
Pour le tissu économique et associatif, cela va
entraîner des conséquences qui peuvent être
graves, pouvant aller jusqu’à des fermetures

ou du chômage technique. Pour la commune,
les futures hausses, associées à une nouvelle
ponction des ressources des collectivités ter-
ritoriales de 12 milliards d’euros, prévue dans
la Loi de Finances, vont peser fortement sur
notre budget. Nous n’acceptons pas de devoir
arbitrer entre le paiement de la facture d’élec-
tricité et la poursuite d’un service public com-
munal de qualité. Nous ferons le choix de la
poursuite du service public plutôt que celui
du paiement de la facture.
Les élus septémois appellent donc le Gouver-
nement à : 
■ sortir le gaz et l’électricité du marché et
fixer les prix en fonction de la réalité des coûts
de production par EDF,
■ permettre aux collectivités de bénéficier
du tarif réglementé pour ne plus être soumises
au marché ET bloquer le tarif réglementé de
l’électricité et du gaz,
■ reconnaître l’électricité et le gaz comme
des biens de première nécessité ET interdire
les coupures.
Ces dispositions doivent également concerner
les entreprises et associations pour la sauve-
garde de l’emploi, le pouvoir d’achat et la vie
sociale.
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Georges
Grangier

Paul
Leroy

Apollonie, Laure Orlando vient de nous quitter à l’âge de 95 ans, ayant vécu jusqu’au bout dans sa famille*. 
Les Orlando sont arrivés à Septèmes il y a une soixantaine d’années depuis la Tunisie. Leurs familles sont d’origine
napolitaine et sicilienne. Les anciens se souviendront de son mari Gaspard qui, à sa retraite, passait plusieurs
heures par jour dans son Opel garée devant chez lui, faisant la conversation aux uns et aux autres. 

*Ses trois arrière-petits-enfants, ses quatre petits-enfants et ses enfants Thierry, Patrick et Jo, membre très active du Comité des Fêtes. P.M.

Apollonie
Laure 
Orlando



V I E  L O C A L E

“Ô MANOLO”

Une soirée au sein même de l’Institut du monde arabe au cours de laquelle les échanges furent nombreux. Les rencontres aussi ! Notamment avec
le Président du centre culturel hôte, Jack Lang, ainsi qu’avec le Président du jury, Clément Cotentin, réalisateur de films et… frère d’Orelsan !
Quelques jours plus tard, cette fois-ci sur nos terres septémoises, Tristan recevait sa récompense des mains du responsable de l’EJmS, Étienne
Fournier. Clap de fin ! Enfin, jusqu’au prochain concours… Au moins ! À suivre...

Mercredi 5 octobre, Aïnes, Alicia, Lyna, Flora,
Sacha et Théo étaient “sur leur 31” ! Et pour cause,
l’équipe des jeunes Septémois de l’Espace
Jeunes municipal (EJmS) qui a participé à la
réalisation du portrait “Ô Manolo”, sous l’œil
expert de Tristan Scharwitzel, était conviée à Paris
pour la cérémonie de remise des prix du concours
national “je filme mon quartier”.

CLAP DE FIN !

Parmi les cinq ateliers périscolaires proposés par l’Espace Jeunes
municipal (EJmS) à destination de nos adolescents septémois, il en est
un, tout nouveau, qui vise à leur permettre de développer leur esprit
critique et d’améliorer leur expression orale comme écrite. Son nom ?
L’atelier “Jeune Reporter”.
Âgés de 11 à 15 ans, sept jeunes septémois se réunissent chaque
mercredi après-midi dans les studios de l’Espace Louis Aragon, sous la
houlette d’Étienne Fournier. Durant deux heures, ils échangent leurs
points de vue sur l’actualité, en n’oubliant jamais de passer en revue les
événements de notre vie locale qui seraient susceptibles de faire l’objet
d’un reportage. “Les sujets sont systématiquement choisis par les jeunes,
selon leurs envies ! C’est important qu’ils soient maîtres de leur reportage
de bout en bout  !” tient à préciser Étienne. Premier de la liste  : 
la couverture de la journée handisports dans le gymnase du Collège
Marc Ferrandi.
Sélection d’un angle de traitement, élaboration des questions,
rencontres, interviews, prise d’images, rédaction d’articles… jusqu’à la
mise en ligne du produit fini sur les pages YouTube et Facebook de
l’EJmS. Toutes les étapes d’un journaliste reporter d’images, un JRI
comme on dit “dans le métier”, sont respectées à la lettre. 
De prochains professionnels de l’information ? Une future rédactrice en
chef(fe) du SeptéMois (oui, il y a dans cet atelier six filles pour un
garçon…) ? De l’aveu des jeunes eux-mêmes, il ne s’agit pour l’instant
“que” d’une passion. Mais il ne faut jamais dire jamais ! 
L’avenir nous le dira…

Pour retrouver l’intégralité des reportages…
Scannez !
Page YouTube de l’EJmS

ATELIER “JEUNE REPORTER”,
des JRI en devenir ?!

Dernier en date, et non des moindres, sa participation comme chanteuse
au nouveau film d’Olivier Dahan, “Simone, le voyage du siècle”, avec Elsa
Zylberstein, Rebecca Marder et Élodie Bouchez, sorti au cinéma le 
12 octobre. 
Lors de la séquence du “kibboutz”, c’est bien la voix cristalline mais
puissante de Julie qui résonne dans les salles obscures depuis plusieurs
semaines, lorsqu’elle interprète “Hod V’hadar”. Un chant hébreu qu’elle
a d’ailleurs sorti en “single”, dans une version plus personnelle,
composée par Daphna Rosenberg et arrangée par Sylvain Muscarnera.
Pour retrouver Julie sur ses terres septémoises, un peu de patience !
Avec un duo “Orgue et Soprano”, elle est d’ores et déjà sollicitée pour
le vendredi 8 décembre 2023, en l’église Sainte-Anne.

D’ici là, vous pouvez retrouver son clip.
Scannez !
Page YouTube de Julie Mathieu

JULIE MATHIEU
chante pour le 7ème Art !

Artiste lyrique qui écume les scènes régionales
depuis bientôt dix ans, faisant un temps partie
de la troupe des “Baladins de l’Estello” et de
la chorale Sainte-Anne en tant que soliste, la
soprano Julie Mathieu enchaîne les projets
musicaux.

MYRIAM’B continue son chemin !

Rappelez-vous, après s’être faite adouber par
Soprano lors des auditions à l’aveugle de la 
7ème saison de “The Voice Kids”, la jeune
septémoise avait aussi “tapé dans l’œil” de Francis
Lalanne. Une collaboration qui avait abouti à
l’enregistrement d’un titre ”Touchez pas les
enfants”. Voyant son potentiel, son mentor n’avait
aucun mal à imaginer la suite : un mini-album.
Mais Myriam ne se sentait pas prête. 
Du haut de ses 12 ans, elle a les pieds sur terre ! 

Au printemps 2020, Myriam’B foulait déjà les planches de l’Espace
Jean Ferrat, pour une édition particulière des “Septémois qui nous en…
chantent”, une dizaine de jours avant le confinement ! Depuis, Myriam
Bois continue son petit bout de chemin !

Ce qui ne l’empêche pas de poursuivre son rêve ! Cet été, elle s’est
produite sur de nombreuses scènes locales. En octobre dernier, elle
enchantait le public du Dôme de Marseille. Et, parce que Myriam semble
déjà être une artiste en devenir, elle a tenu son premier “second rôle” au
cinéma et a même fait de la figuration dans le film “Champion” aux côtés
de Kendji Girac !

Pour suivre l’actualité de Myriam’B…
Scannez !
Page YouTube de Myriam’B
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Imaginez. Par hasard, vous
“tombez” sur un Rubik’s
Cube. Un Rubik’s quoi ?!
Mais si, ce célèbre casse-
tête qui s’est répandu
comme une trainée de
poudre à travers le monde
au cours des années 1980.
Vous y êtes  ?! Eh bien,
c’est ce qui est arrivé il y a
seulement neuf mois à
Mohand Belkacem, jeune
écolier septémois scolarisé
à l’élémentaire François
Césari. Depuis ? Peut-être
que l’histoire ne fait que
commencer…
C’est chez un “copain”
que Mohand découvre le
fameux cube. De retour
chez lui, il s’aperçoit qu’il y
en a un qui traîne là. 
“Un ancien modèle…”
nous dit-il un peu dépité.
Mais qu’importe ! 
Mohand tourne et tourne
encore. Il visionne des tu-
toriels et s’exerce chaque
jour qui passe, “sur une
version plus récente !” 
Il parvient même à tenir
une conversation tout en
agitant à pleine vitesse
ses petits doigts  ! 
(C’est du vécu...). Pour
Mohand, c’est devenu
une passion !
À tel point qu’il a déjà par-
ticipé à cinq compétitions,
dont les championnats de
France à Sorgues. 
Son record officiel ? 
15,88 secondes ! 
Son record personnel ?
10,42 secondes !
Une certaine dextérité, as-
sociée à des techniques
de visualisation et de mé-
morisation que Mohand
tente d’améliorer progres-
sivement, qui devraient le
mener au prochain cham-
pionnat d’Europe. 
C’est tout le mal qu’on lui
souhaite. D’ici là, Mohand
poursuit ses résolutions.
Parce que oui ! Il s’agit de
résoudre, pas de jouer…

J.P.

MOHAND
BELKACEM,
LA passion
du Cube !

Durant les vagues successives de la pandémie de Covid-19, de nombreuses personnes ont hésité, voire renoncé,
à fréquenter leur centre de santé et consulter leur praticien pour certains maux qui pouvaient être les leurs. Il fallait
faire preuve d’une extrême vigilance face à un coronavirus dont nous ne connaissions presque rien, et que nous
avons “coûte que coûte” appris à “dompter”. Alors, quant à participer à une campagne de prévention, quelle
qu’elle soit, pensez-bien… 
Un constat malheureux qui concerne notamment le dépistage du cancer du sein. Dans notre région, les chiffres
parlent d’eux-mêmes ! En dépit d’une invitation à se faire dépister, sans frais, envoyée à toutes les femmes de plus
de cinquante ans, il n’y en a qu’une seule sur trois qui participe à la campagne appropriée organisée par les autorités
sanitaires. Pourtant, lorsque l’on sait que 60% des cancers détectés à un stade précoce peuvent être soignés, 
il semble primordial d’axer les efforts sur la sensibilisation et la prévention. 
Une réalité qui a conduit, dans le cadre de la politique municipale dédiée à l’accès aux soins, à la prévention et à
l’éducation, les élues déléguées à s’engager dans la co-construction d’un programme d’événements en soutien à
la campagne de sensibilisation au dépistage du cancer du sein. En n’omettant pas d’y associer les forces vives
locales : associations, commerçants, professionnels et partenaires santé… “Octobre rose” à Septèmes  est né.
Retour en images sur cette première édition.

Un mois 
d’octobre
ROSE !

ET deux ateliers d’auto palpation et de création de crème sans
perturbateurs endocriniens, qui se sont tenus à la Médiathèque ainsi
qu’au Centre social  ; l’auto palpation étant un premier moyen de
prévention avant de rencontrer un professionnel de santé.
SANS OUBLIER les diverses initiatives des commerçants septémois de
nos trois noyaux villageois : ballons et décorations rose, collecte de dons
reversés à l’Institut National du Cancer… 
Une mobilisation appréciée des Septémois.es.

Le 1er octobre, l’ouverture par un flashmob !
Au départ de la Médiathèque, décorée pour l’occasion par “Les fantaisies
de Tata Patchouli”, en direction de la place de la Mairie, aux platanes
revêtus de leurs plus belles parures fabriquées “maison” par “Les petites
mains”, une trentaine de Septémois.es en t-shirt rose - un don de la
Mutuelle Solimut - s’est appliquée à reproduire au millimètre près 
(ou presque) les pas de danse de la chorégraphie imaginée par
Fabienne, de l’association “Dance Attitude”. Un moment festif et convivial.

Le 8 octobre, “regards croisés”…
Une conférence au cours de laquelle le Professeur Anthony Goncalves,
oncologue à l’Institut Paoli-Calmettes, présentait les progrès de la
médecine dans le traitement des cancers, en insistant sur l’approche plus
“empathique” du médecin face à son patient. L’expérience d’un
professionnel de la santé “croisée” avec le vécu de Véronique Biancotto,
Septémoise qui au travers la publication de son livre “J’ai encore fait ma
boulette”, a partagé son combat contre le cancer du sein.

Le 9 octobre, la marche rose !
En ce dimanche matin, cinquante personnes ont marché dans nos
collines, une randonnée organisée par l’USCR, avec la participation du
CCFF et de Pierre Bourrelly, de l’association “Septèmes, mémoire et
patrimoine”. 
Une initiative ayant pour but de démontrer que la marche est un sport
accessible à toutes et tous, et d’une manière plus générale que l’activité
sportive participe à la prévention de tous les cancers.

Le 18 octobre, “cancer et nutrition”
Une conférence menée par Alice Carrier, chercheur au Centre de
recherche en cancérologie de Marseille, autour de la nutrition.
Une alimentation équilibrée, une bonne hygiène de vie et une activité
physique sont essentielles en termes de prévention des cancers. 

UNE conclusion : le DÉPISTAGE reste la meilleure des préventions !
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Une inauguration, 
c’est aussi le moment

d’évoquer d’autres sujets !
Comme celui du projet de

Lycée qui accueillerait les
élèves des Pennes, de

Cabriès et de Septèmes. 
Une démarche initiée auprès
du Président de la Région qui
ne fait que débuter. À suivre...

Le samedi 22 octobre, comme il est de coutume chaque premier jour
des vacances scolaires pour la section “athlé” de l’Union Sportive
Cycliste Septémoise (USCS), l’heure était aux Olympiades. Courir, sauter,
lancer… Un rassemblement très apprécié des 90 jeunes licencié.e.s et
de leurs parents, qui place en son cœur le partage, l’entraide, le
dépassement de soi avec, tout de même, une once de compétition. 
Mais, cette Olympiade n’était pas tout à fait comme les autres.
Puisqu’elle précédait l’inauguration du site, le pôle d’athlétisme du
Complexe sportif Henri Fasano, maintes fois repoussée en raison de la
crise sanitaire, un peu plus de trois ans après sa mise en service. L’heure
était donc aussi à la fête ! Retour.

LE PÔLE D’ATHLÉ 
INAUGURÉ

Ruban coupé, pôle d’athlétisme - enfin - inauguré !
Malgré un ciel nuageux et deux/trois gouttes de pluie, rien n’est venu
entraver le protocole. C’est en présence d’Hervé Liberman, représentant
Renaud Muselier, Président de la Région SUD Provence-Alpes-Côte
d’Azur, d’Agnès Pasqualetto-Amiel, représentant Martine Vassal,
Présidente du Conseil départemental des Bouches-du-Rhône, de Michel
Amiel, Maire des Pennes-Mirabeau, d’Amapola Ventron, Maire de
Cabriès, de Jean-Louis Pellegrin, Président du Comité départemental
d’athlétisme, de Patrick Fache-Michel, Président de l’USCS, 
de personnalités locales et d’utilisateurs du site, qu’André Molino, 
aux côtés de l’Adjoint aux Sports Gérard Guerrero, a coupé le ruban du
pôle d’athlétisme du Complexe sportif Henri Fasano. Geste inaugural
certes symbolique, suivi du dévoilement de la plaque, mais qui était
attendu par celles et ceux qui fréquentent assidûment ce nouvel outil
sportif. Un équipement qui compte déjà à Septèmes et qui, entendons-
nous ici et là, ferait des envieux !

Une volonté municipale de développer le sport pour tous !
Dans leurs discours, les personnalités ont toutes tenu à rappeler
l’importance du sport, celui qui fédère, qui rassemble et qui mobilise
toutes les générations. Celui qui porte des valeurs universelles d’amitié,
de fraternité, de respect et qui fait se réunir les peuples, au-delà de toute
différence. Comme l’a souligné Hervé Liberman, par ailleurs Président
du Comité Régional Olympique et Sportif, “le sport n’est pas une
dépense, c’est un investissement !”. Un investissement pour l’avenir,
notamment de nos enfants, mais pas uniquement. 
C’est pourquoi dans son allocution, le Maire a insisté sur la volonté de
l’équipe municipale “de faire en sorte que le sport soit à la portée de tous,
au nom de l’égalité, de la justice sociale. Quel que soit son lieu de vie,
quelle que soit sa condition physique, le sport doit être accessible à tous.
Et il ne doit en aucun cas être un luxe !”. C’est en ce sens qu’à Septèmes,
des ressources financières conséquentes, toujours au moyen de 
co-financements publics, sont depuis plusieurs années orientées vers le
développement du sport pour tous. L’inauguration du pôle d’athlétisme
en est une belle illustration.

Vers une nouvelle phase de développement…
À l’été 2019, à peine les travaux étaient-ils achevés que des perspectives
de développement étaient déjà évoquées. Il faut dire que les lieux s’y
prêtent. L’engouement pour les pratiques liées à l’athlétisme et au sport-
santé de manière générale, aussi. 
L’installation du Comité départemental et du siège de l’Union
Méditerranéenne d’athlétisme est envisagée. La réflexion est ouverte et
associera “toutes celles et ceux qui ont à cœur de faire vivre l’athlétisme
à Fasano et qui passent un nombre incalculable d’heures au service du
mouvement sportif, pour le bien commun, pour l’intérêt général”. Ils et
elles. Ce sont bien sûr nos dirigeants, éducateurs et bénévoles, dont
l’engagement sans faille a vivement été salué par André Molino, avant
que le verre de l’amitié soit partagé.

Les chiffres clés        ■ Coût des travaux : 460 000€            ■ Auto-financement communal : 150 000€

Les co-financements :    ■ Région SUD PACA : 100 000€          ■ Conseil départemental : 100 000€ 
                                           ■ Réserve Parlementaire : 30 000€     ■ Agence Nationale du Sport (ex. CNDS) : 80 000€

au service 
des 4 -16 ans
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Une recommandation utile...
Si vous rencontrez un problème de distribution de courrier, un seul numéro : le 3631.

D’abord, quelques dates clés…  
Dès 1849, le service postal devient accessible
à tous les habitants. Les Postes, Télégraphes et
Téléphones (les PTT) deviennent un ministère
de plein exercice en 1879.
En 1946, un décret crée deux directions
générales, celle de la Poste et celle des
Télécommunications. Cette dernière devient
France Télécoms en 1988.
En 1990, une réforme sépare la Poste et France
Télécoms. La Poste devient une entreprise
publique autonome le 1er janvier 1991.
En 2010, dans un contexte d’ouverture à la
concurrence des marchés postaux, 
en application de directives européennes, 
La Poste perd progressivement son monopole
en France jusqu’à son changement de statut en
Société Anonyme, à capitaux 100% publics. 
Aujourd’hui, le Groupe La Poste est détenu à
66% par la Caisse des dépôts et consignations
et à 34% par l’État français.
La Poste, le Groupe La Poste… qui est qui ? 
Le Groupe La Poste, c’est la “maison mère”, dont
les activités se divisent en 4 branches : 
■ les services-courriers-colis,
■ la Banque Postale,
■ les colis en France et à l’international,
■ le numérique.
C’est aussi de multiples filiales parmi lesquelles
DPD, Chronopost, Mediapost…

Dans le dernier numéro de votre SeptéMois
(n°131 – page 7), un papier “pratico-pratique”
revenait sur un dossier complexe, celui de la
fibre optique, des conditions de son
déploiement et de son exploitation. Certes, ce
Vadémécum n’a pas résolu les problématiques
que rencontrent encore certains Septémois.
Mais, il a eu le mérite de clarifier une situation
qui, c’est peu de le dire, n’est pas claire pour
tout le monde. Et, il semble avoir été utile. C’est
du moins ce qui se dit…
Un constat qui amène la rédaction de votre
magazine à vous proposer, dans un format
similaire, quelques lignes pouvant vous aider à
y voir plus clair dans un autre sujet, tout aussi
délicat à traiter : la Poste. En particulier, celui de
la distribution du courrier. 

UN SERVICE PUBLIC MAJEUR !
Défendons-le pour mieux le conserver.

Quid de la branche “services-courriers-colis” ?
Bien que la baisse des volumes de courrier soit
avérée depuis plusieurs années, une réalité qui
a conduit le Groupe à diversifier ses offres de
services, le dernier “contrat d’entreprise” relatif
aux missions de service public confiées par
l’État au Groupe La Poste, réaffirme le caractère
universel du service postal. Il indique aussi que
l’État reste attaché aux conditions d’exercice de
cette mission par le Groupe La Poste.
Depuis 2005, c’est l’Arcep (comme pour la fibre
optique), qui est chargée d’assurer la régulation
des activités postales. L’Autorité a pour objectif
principal de veiller à la mise en place et à la
viabilité de ce service universel postal.
Le service universel postal (SU), mais encore ?
C’est un socle minimal de prestations de service
- dont le courrier - qui doivent être mises à
disposition des usagers dans le respect de cinq
principes, dont l’accessibilité à tous à travers un
nombre suffisant de “points de contact” et une
distribution permanente 6 jours/7. 
La Poste incarne donc - aussi (et avant tout !) -
le service public parce qu’une partie de ses
missions est d’intérêt général. Toutefois, le
Code juridique des Postes indique clairement
que le SU “est assuré dans le respect des
principes (…) en recherchant la meilleure
efficacité économique et sociale”. La définition
d’une entreprise publique par actions  ?! 
Sans doute… J.P.

Cela fait plus de cinquante ans que notre
commune sait pouvoir compter sur son
bureau de poste, un “point de contact” selon
les termes “techno” appropriés. Peu importe,
ç’est une chance pour les Septémois.es que
d’être à proximité immédiate d’un tel service
public. Qu’il nous faut toujours considérer
comme tel !
Néanmoins, les doléances qui nous
parviennent de divers quartiers, associées aux
difficultés que rencontrent les “postiers” dans
l’exercice de leur mission – c’est du moins ce
qu’ils ont fait savoir au Maire qui a échangé
avec une délégation de salariés du bureau de
poste septémois début mai – semblent mener
à une conclusion qui peut-être la suivante.
Alors même que la reconnaissance de la
qualité du travail réalisé par les agents de La
Poste est reconnue, le manque chronique de
personnel conduit à une dégradation continue
de la qualité du service public rendu.
En substance, l’organisation actuelle des
tournées mises en place en 2019, “a dû être
corrigée”en 2021 par un renfort de personnel.
Il s’agissait de créer les conditions de travail
“normales” à l’accomplissement du service de
distribution du courrier. Ni plus, ni moins. 
Mais, alors que la Direction s’était engagée
oralement à maintenir ce poste jusqu’à la mise
en œuvre d’une nouvelle organisation en 2023,
elle en a au contraire acté la suppression. 
Une décision qui, conjuguée au non-
remplacement pérenne d’un facteur absent
depuis mai 2021, a eu une répercussion
directe sur la charge de travail des personnels
restants. D’où, de réelles difficultés à distribuer
le courrier. Votre courrier.
Et la municipalité dans tout ça ? 
Elle dénonce la dégradation d’un service
public majeur ! 
Elle dénonce des conditions de travail qui ne
permettent pas aux facteurs de rendre leur
servicecomme ils le devraient, ni comme ils le
voudraient : non remplacement des titulaires,
recours trop fréquents aux intérimaires,
manque de formation…
Elle dénonce un système dont nous sommes
TOUS victimes ! 
C’est en ce sens que le Maire a fait savoir à la
Direction locale “services-courriers-colis” son
souhait de voir s’engager une réflexion plus
profonde sur la prise en compte nécessaire
des personnels dans la transformation des
organisations. En indiquant que ce serait une
erreur fondamentale de négliger les missions
de service public qui font la force de
l’établissement. 

Et à Septèmes ?
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Du 15 décembre au 28 février, la Métropole
lance une démarche de concertation pour
récolter l’avis des usagers : 
■ en ligne, sur une plateforme participative qui
permettra de découvrir la carte interactive du
nouveau réseau et de s’exprimer,
■au travers des boîtes à idées dans chaque
mairie du territoire,
■par le biais de stands de concertation et de
forums d’échanges.
À l’issue, un bilan sera dressé et permettra
d’identifier les évolutions attendues du projet. 

NOUVEAU RÉSEAU DE BUS POUR 2025
Ensemble, combattons un risque de recul de l’offre de service en transports publics !

Dans le cadre de la concertation officielle, ou
en complément, notre Forum Agenda 21, dans
sa cinquième édition, ouvrira par un atelier sur
ces questions, le vendredi 3 février de 18h à
20h à la médiathèque Jorgi Reboul.
Une version stabilisée de ce projet est attendue
en juin 2023. Faisons en sorte que notre
participation à la concertation (citoyen.ne.s,
associations, commune et Métropole) soit
décisive.
Mise en service du nouveau réseau attendue
pour début 2025.

Communiqué de presse de la Métropole du 21 novembre : 

Exemples d’idées ressorties de l’Assemblée générale de ”Asso Gare Mobilité
Septèmes” du vendredi 18 novembre, sous la présidence de Danièle Guieu (liste
non exhaustive).
•  Être près d'Aix et du centre de Marseille, c'est bien. Pourvoir continuer à s'y rendre
aisément en transports en commun routier (51, 97) c'est indispensable. S'y rendre
aussi en train “sans se ruiner”, ce serait encore mieux. 
•  Notre quartier de gare existe déjà et va passer de 650 à 1 000 logements, quelle
meilleure raison pour la considérer comme indispensable à l’avenir. 

•  Tout cela en pouvant aller d’un quartier à l’autre de Septèmes sans prendre
forcément sa voiture grâce au maintien de l’offre actuelle. 
•  Expérimenter un transport à la demande sur l’écart
urbain des Peyrards avant toute généralisation au territoire
communal. 
•  Continuer à travailler sur une ligne Plan-de-Campagne
-Hôpital nord passant par le Chemin de la Bédoule.
Cotisation : 5€ - mail : assogare13240@gmail.com 

Le projet mis en concertationDans le dernier numéro du SeptéMois (n°131,
page 8), nous évoquions le projet métropolitain
de restructuration du réseau de transports de bus.
À Septèmes, cela concerne les lignes 97 et 121/122
(le Septibus) de la RTM, ainsi que la ligne 51 de la
RDT. Le Conseil municipal avait déjà formulé un
vœu désapprouvant certains scénarii envisagés et
exigeant des garanties.
Si des efforts ont été consentis au terme d’un
travail avec les services métropolitains, le projet
mis en concertation aujourd’hui demeure insatis-
faisant. 
Avec la suppression de la ligne 51, pour se rendre
à Marseille centre, l’usager aura deux options. Une
déjà existante  : se déplacer forcément jusqu’au
Pôle d’Échanges Multimodal (PEM) de Piacenza à
Notre-Dame-Limite (pour lequel il faut obtenir ce
statut de PEM) pour prendre la ligne 97 empruntant
ensuite l’autoroute. Une deuxième consistant à
prendre la nouvelle ligne 98 prolongée, avec un
changement obligatoire à la station de métro
Gèze, au lieu d’un accès direct à Saint-Charles,
sans emprunter l’autoroute, avec une augmentation
de la durée du trajet qui reste à calculer.  
Pour les déplacements dans Septèmes, important
recul avec la suppression des lignes 121 et 122,
difficilement compensée par la mise en place du
transport à la demande. La Métropole divisant par
trois le kilométrage dont la commune bénéficie
actuellement.
Nous devons donc rester vigilants et force de pro-
position sur plusieurs points, comme le nombre
d’arrêts desservis pour l’ensemble des lignes.
Mais rien n’est encore figé. Tout bouge dans le
cadre d’une restructuration plus large du réseau
avec les PEM de Saint-Antoine et de Plan-de-
Campagne, en fonction d’orientations que nous
devons sans cesse décoder et sur lesquelles nous
devons influer. Notre gare figure comme PEM sur
la carte mais avec des cadencements et des tarifs
dissuasifs. 
Pour que Septèmes bénéficie d’une offre de
transports en commun qui améliore véritablement
les déplacements du quotidien, nous devons nous
mobiliser. Nous suivrons ce dossier dans chacun
des numéros à venir du SeptéMois. 
Chaque habitante et chaque habitant est concerné. 

C.G. et J.P.
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Objectif principal ? Grâce aux conseils des techniciens du Comité Handisport 13, permettre aux personnes en
situation de handicap, comme à leurs accompagnants, de s’initier à des activités de sports et de loisirs. Parmi-elles,
le tennis de table, la danse, la boccia (qui s’apparente à la pétanque) ou encore la sarbacane, une pratique qui
peut regrouper valides et handicapés sur le même pas de tir !
Soient, quelques-uns des trente-deux sports qui sont accessibles au public handicapé dans les Bouches-du-Rhône.
Un territoire qui compte trente-neuf clubs et sections pour un peu plus de mille licenciés. Des chiffres qui restent
stables depuis plusieurs années. C’est pourquoi, notamment par la tenue d’actions de communication en direction
des structures associatives, le Comité entend aussi rendre le sport accessible à toutes et tous. 
Invités pour l’occasion, autour du Maire et de la Première adjointe Sophie Celton, certains dirigeants septémois
dont ceux des SO Septèmes, avaient répondu présent et ont ainsi été sensibilisés à la question. Qui sait, une
réflexion sera t-elle menée en la matière ? La municipalité, comme elle s’y est engagée dans son programme
d’actions, soutiendra tout projet associatif visant au développement du handisport à Septèmes.

“Entrez dans le mouvement!”,
une journée dédiée au handisport !
Samedi 24 septembre, à l’initiative du Comité départemental
Handisport, une journée dédiée à la découverte des disciplines
sportives adaptées aux handicaps physiques et/ou sensoriels était
organisée au sein du gymnase du collège Marc Ferrandi. 
Son nom ? “Entrez dans le mouvement” ! Un événement soutenu
par la ville, l’AFM Téléthon, le collège, le Conseil départemental, la
Région SUD Provence-Alpes-Côte d’Azur et l’Agence Régionale de
Santé. 

Vendredi 14 octobre, c’est dans le cadre de la semaine d’information
sur la santé mentale que la délégation des Bouches-du-Rhône de
UNAFAM, l’Union Nationale de Familles et Amis de personnes Malades
et/ou handicapées psychiques, organisait sa journée annuelle à
Septèmes. Une initiative soutenue de longue date par la commune, qui
a mis à disposition gracieusement la salle Fernand Ros à l’association.
Au programme : des interventions, des échanges et des réflexions
autour de la thématique “santé mentale et environnement”. 

UNAFAM, une nouvelle journée
accueillie à Septèmes !

La CPTS est constituée d’un Conseil d’administration et d’un bureau.
■ Présidente : Docteur Marguerite HAC-CHENG, Pharmacien
■ Vice-président : Docteur Michel RABBIA, Médecin 
■ Vice-président : Jean Claude URIE, Infirmier
■ Secrétaire Générale : Salima AGGOUN, Infirmière
■ Secrétaire adjoint : Docteur Romain TONDA, Pharmacien
■ Trésorier : Docteur Christophe MOLINAS, Médecin

CPTS La Caravelle, l’action continue !
Créée le 15 septembre 2020, la Communauté Professionnelle
Territoriale de Santé (CPTS) La Caravelle, constituée sous la forme d’une
association loi 1901, regroupe l’ensemble des acteurs de santé sur les
communes des Pennes-Mirabeau et de Septèmes-les-Vallons ; aussi
bien les professionnels de santé médicaux, paramédicaux, que les
établissements et services médico-sociaux. 

Quel est le rôle de la CPTS ?
La CPTS met le patient au centre de ses préoccupations. Elle organise
les soins non programmés, la coordination ville-hôpital, l’attractivité
médicale du territoire, la coopération entre professionnels de santé pour
le maintien à domicile. 
Les campagnes de vaccination Covid-19 et les campagnes de tests
antigéniques organisées durant la pandémie au sein de la salle Marius
Pascal, dans les crèches, au collège Marc Ferrandi comptent parmi ses
actions. 
Un objectif : faire bénéficier le patient d’une plus grande fluidité des
parcours de santé comme d’une meilleure prise en charge.
Et aujourd’hui, la mobilisation se poursuit ! 
Les membres de la CPTS restent mobilisés, notamment en participant à
des actions de prévention comme Octobre Rose, le mois sans tabac ou
la vaccination antigrippe.



Partenaire de la ville depuis 1996, dans le cadre d’un conventionnement avec le
Conseil départemental et la Caisse d’Allocations Familiales, l’AAI accompagne les
bénéficiaires du RSA, au travers de permanences assurées par Warda Lidouh, et
conçoit les Cafés-poussette en lien avec Béatrice Bernole. L’ensemble, en étroite
collaboration avec le Centre Communal d’Action Sociale.
Sophia Fellahi-Talbi, Conseillère municipale déléguée, représente Septèmes-les-
Vallons au Conseil d’administration de l’association.
Souhaitons bon courage à Élisabeth “Babeth“ Perrenot-Marque, désormais Adjointe honoraire, qui poursuit son
engagement au service des autres. 

Élisabeth Perrenot-Marque vient d’être élue à la présidence d’Action
Accompagnement Initiative (AAI), structure de l’Économie Sociale et Solidaire qui
intervient sur seize communes dans les champs de l’insertion sociale et
professionnelle, la promotion et la prévention santé et aussi l’animation en direction
des familles.

CCAS infos

CAFÉS-POUSSETTE, 
À VOS AGENDAS !

Attention, 
changement de lieu :
rendez-vous dorénavant 
à la Médiathèque 
Jòrgi Reboul.
■ vendredi 2 décembre
9h30-12h
“Jeux et motricité” 
par Angélique Delibero, 
éducatrice de jeunes
enfants Relais petite
enfance
■ vendredi 6 janvier
9h30-12h
Thème libre : venez
partager vos expériences,
poser vos questions...
avec Béatrice Bernole, 
médiatrice familiale,
éducatrice spécialisée (AAI)

PÔLE INFOS
SENIORS, 

un guichet d’accueil et 
de proximité à l’attention

des 60 ans et plus, 
et de leurs aidants  !

Depuis le début d’année,
l’association Geront’O Nord
tient une permanence à
destination des
Septémois.es de 60 ans et
plus, ainsi qu’à leurs aidants.
Un dispositif gratuit pour
toutes les questions autour
des droits, du logement,
des loisirs, de la santé... Si
la situation le nécessite,
une visite à domicile est
possible pour orienter au
mieux dans les démarches
à entreprendre et cibler au
plus juste les
professionnels du secteur
à solliciter. 
C’est désormais Chloé
Laurence qui assure sa
mission d’expertise
gérontologique des
demandes individuelles.
Une interrogation ? 
Une difficulté face au
quotidien ?
Contactez le 04 91 60 37 16.
L’accueil téléphonique est
assuré tous les jours de 9h
à 12h et de 14h à 17h, sauf
le mercredi après-midi.
Votre CCAS vous propose
aussi une permanence
sans rendez-vous les
mercredis des semaines
impaires de 13h30 à
16h30 au rez-de-chaussée
de l’Hôtel de ville.

+ d’infos au 
04 91 96 31 11
ou par mail 
ccas@ville-septemes.fr.

A I D E  À  L A  P E R S O N N E
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Parmi ses missions principales : 
■ le repérage, l’accueil et l’information, 
■ l’orientation et la formation, 
■ l’accompagnement personnalisé vers l’emploi, 
■ la levée des freins individuels (logement, santé...). 
Vous avez entre 16 et 25 ans ? Et souhaitez bénéficier de l’expérience d’une
conseillère pour vous aider à construire votre parcours socio-professionnel ? 
Alors n’hésitez pas à vous rendre aux permanences septémoises ! 
C’est gratuit et sans rendez-vous… 
■ Espace Jeunes municipal : mardi et jeudi de 9h à 12h 
■ Centre social de la Gavotte-Peyret : mardi de 14h à 17h

MISSION LOCALE, 
les permanences ont repris !
Association loi 1901 qui célèbre cette année ses vingt-cinq ans, la Mission Locale
de Marseille a pour objectif l’accompagnement et l’insertion des jeunes par
l’emploi et la formation. 

Une nouvelle présidente pour l’AAI !

Emploi, insertion, logement... VOS CONSEILLÈRES CHANGENT
mais la proximité reste de mise !

SophieGire LucieBalligand

Plan Local 
d’Insertion 
à l’Emploi (PLIE)

Accompagnement
Socio-Éducatif Lié au
Logement (ASELL)

■ 07 64 44 15 19 
sur rendez-vous
permanences en Mairie 
et au Centre social 

■ 04 91 96 31 11
sur rendez-vous 
du lundi au vendredi 
de 8h30 à 17h30

Jeune diplômée en économie sociale et familiale, après
une première expérience à Aubagne en tant que
référente RSA, Lucie est désormais l’interlocutrice
privilégiée des mesures ASELL.
Elle succède à Jeannine Deuillet, bien connue des
usagers, qui a fait valoir ses droits à la retraite.
Son rôle ? Accompagner et suivre celles et ceux qui
rencontrent des difficultés à payer leur loyer, quelles
qu’en soient les raisons (sociales, familiales...). 
Il s’agit avant tout : 
■ de prévenir l’impayé (dossier d’aides, apurement...),
■ ou d’accompagner au relogement dans le cas du
dispositif dit “renforcé”.

Forte de son expérience “de toujours” dans le domaine
de l’emploi et de l’insertion, cette  native de Septèmes,
succède notamment à Patrice Leriche, qui nous a quittés
brutalement en 2021.
Son rôle ? En lien avec de nombreux partenaires et
prescripteurs de tous horizons dont le Pôle Emploi,
accompagner vers l’emploi et la formation celles et
ceux qui rencontrent de lourdes difficultés pour y
accèder. 
Pour Sophie, il s’agit de prendre en compte
l’environnement de la personne, ses compétences, ses
aptitudes... pour mettre en œuvre un accompagnement
globalisé. Un objectif : lever tous les freins à l’emploi
dans les meilleures conditions.

Contact utile :
Yvette HUA
Conseillère en insertion 
07 64 24 11 62
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HABITAT -  LOGEMENT

Photovoltaïque et
autoconsommation :
une table d’échanges
AU CŒUR de l’actualité !

Et les copropriétés qui s’ignorent ? 
Reste un sujet non abordé, celui des copropriétés qui s’ignorent. 
Tous les bâtiments des noyaux villageois, dès lors qu’ils comptent
au moins deux lots appartenant à deux propriétaires différents, sont
juridiquement des copropriétés. À ce titre, ils doivent être
immatriculés, assurés en tant que tels, disposer d’un “syndic” élu
professionnel ou bénévole… 
Le registre des copropriétés sur la commune ne compte qu’une
cinquantaine de copropriétés. Or, suivant un travail de recensement
cadastral effectué en régie, il semblerait que le nombre de
copropriétés s’élève à environ 250. 
Alors, si vous êtes propriétaire dans l’une de ces copropriétés non
structurées, n’hésitez pas à solliciter le Service Aménagement de
l’Espace au 04 91 96 31 70 ou droitdessols@ville-septemes.fr.

Mardi 20 septembre, la troisième table d’échanges de l’Agence
Locale pour l’Énergie et le Climat (ALEC) a réuni un public venu en
nombre. 
Preuve en est que les sujets relatifs aux économies d’énergie
préoccupent tout naturellement les Septémois.es.

L’objectif de ce rendez-vous,
désormais bien identifié dans le
programme annuel des
événements dédiés à la thématique
du logement et de l’habitat, était
d’accompagner celles et ceux qui
envisagent de s’équiper de
panneaux photovoltaïques, vers un
projet “bien pensé”. Il s’agit avant
toute chose d’éviter les erreurs et de
faire le bon choix : celui qui sera le
plus durable, le plus économique, le
plus écologique.
De multiples échanges avec le
conseiller “France Rénov’” de l’ALEC

ont conclu la séance. Le travail se poursuivra avec les participants qui le
souhaitent lors des permanences mensuelles de l’ALEC chaque 3ème

mardi du mois à “Sep’ar ici !”.

Journée de l’habitat,
un premier opus qui en appelle d’autres...

Retour sur...

Les participants, présents pour la plupart d’entre eux avec des
interrogations sur des dysfonctionnements ou des désaccords
rencontrés sur leurs “copros”, ont pu exposer leurs problématiques. 
Un juriste de l’ADIL 13 a prodigué ses conseils, collectifs comme
individualisés, puis présenté les différentes étapes et démarches à
suivre pour rétablir l’organisation d’une copropriété. 

Mardi 18 octobre, les
copropriétaires de la
commune ont été conviés à
une réunion d’informations
portant sur l’organisation du
régime de la copropriété. 
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”Opération façades”,
une réunion publique

Présentée en détail dans votre dernier numéro du SeptéMois (p. 18),
l’opération a fait l’objet d’une réunion publique le 8 novembre dernier
à la Maison de l’habitat et de la rénovation. 
Animée par le Conseil d’Architecture, d’Urbanisme et de
l’Environnement des Bouches-du-Rhône (CAUE13), l’initiative a
permis de rappeler utilement l’objet du dispositif, les périmètres
éligibles et les modalités de subventionnement.

Le débat a été animé, notamment lorsque la question du choix de
l’entreprise en charge de la réhabilitation de la façade fut évoquée. 
En effet, les travaux doivent être réalisés “dans les règles de l’Art“, selon
des recommandations architecturales spécifiques ; une attention
particulière devant être apportée aux matériaux et aux techniques
traditionnelles mises en œuvre. 
À ce sujet, le CAUE et la commune ont indiqué ne pas être en mesure
de recommander des entreprises mais être en capacité d’orienter les
propriétaires vers des organismes de conseils en la matière, notamment
la Confédération de l'Artisanat et des Petites Entreprises du Bâtiment.

C’est au cours de la Journée de l’habitat, instituée mondialement le 3
octobre, que la municipalité a souhaité mettre l’accent sur le droit
fondamental de toutes et tous à un logement adéquat. Une demi-
journée, sous la forme d’une opération “portes-ouvertes” au sein de
la Maison de l’habitat et de la rénovation “Sep’ar ici !”. 

L’occasion, en plus de la présence des stands des partenaires de
l’Agence Locale pour l’Énergie et le Climat (ALEC), de l’Agence
Départementale d’Information sur le Logement des Bouches-du-Rhône
(ADIL 13) et de SOLIHA Provence, de découvrir l’exposition dédiée au
programme de réhabilitation exemplaire des logements communaux.
Une opération qui a pour vocation d’expliquer au grand public,
propriétaires, locataires et professionnels de l’immobilier, les grands
objectifs poursuivis par la commune pour ces six immeubles : 

■ performances énergétiques des logements,
■ réemploi des matériaux,
■ développement de la filière de construction en pin d’Alep… 

Une initiative qui sera reconduite en 2023 ! 

l’atelier consacré aux

copropriétaires



E N T R E P R I S E S  &  D É V E LO P P E M E N T  É C O N O M I Q U E

13

Une fin d’année
ponctuée
D’ANIMATIONS
COMMERCIALES !

En complément de la poursuite du travail engagé avec la ville et ses partenaires en vue de
relancer puis de structurer l’association des commerçants, avec en ligne de mire la composition
d’un nouveau bureau, nos acteurs économiques contribuent pleinement au dynamisme de
notre vie locale en proposant événementiels et animations commerciales. Des initiatives
toujours appréciées par les Septémois.es (ou qui le seront !) et qui ponctuent agréablement
ce dernier trimestre de l’année.

La première édition d’Octobre Rose fut l’occasion pour les commerçants volontaires de nos
trois noyaux villageois de décorer leurs boutiques à l’effigie du désormais célèbre ruban - rose
bien sûr ! - de la campagne nationale de sensibilisation au cancer du sein. Mais aussi de
collecter des fonds à destination de la Ligue contre le cancer et surtout, de diffuser les
informations essentielles de sensibilisation au dépistage ! Car la meilleure prévention reste le
dépistage !
Avec les fêtes de fin d’année, cet élan se poursuivra tout au long du mois de décembre ! 
Vitrines et devantures se pareront de leurs plus beaux atours pour émerveiller petits et grands.
Les commerçants qui le souhaitent pourront même s’inscrire gratuitement au concours de
décorations de Noël (non lumineux !) organisé par la ville. L’appel est lancé !
Nul doute que d’autres animations seront mises sur pied, notamment par la dizaine de
commerçants motivés et force de proposition, qui répondent présents à chacune des
sollicitations de la commune.
Et bientôt, un guide des bons plans !
Ces mêmes commerçants, implantés à Notre-Dame-Limite, à Septèmes-Centre et aux Caillols,
sont également en phase d’élaboration, en lien avec le Service communication de la ville, d’un
guide des bons plans à destination des entreprises des zones d’activités et de leurs salariés. 
L’objectif est double : promouvoir les commerçants  auprès de consommateurs potentiels et
faire bénéficier les salariés des zones d’activités d’une offre de services et/ou commerciale.

Atelier de l’entrepreneuriat,
À VOS AGENDAS !
■ Jeudi 8 décembre de 14h à 17h

Maison de l’habitat et de la rénovation “Sep’ar ici”, 
salle Marius Pascal Notre-Dame-Limite à Septèmes-les-Vallons.
Vous souhaitez créer un projet de commerce ou d’artisanat ? 
Vous êtes en phase de développement d’une activité ? 
Dans le cadre des actions qu’elle mène en faveur de la dynamisation de son économie locale, 
la commune souhaite reconduire celle consacrée à l’accompagnement des porteurs de projets,
dans le domaine de la création et du développement d’activités. 

Au programme : 
la construction de son projet, LE préalable indispensable 
à la recherche d’un local approprié. 
La Chambre de Commerce et d’Industrie Aix-Marseille Provence adaptera le contenu au public
présent et à ses demandes. 
À l’issue de cette demi-journée, des outils seront proposés aux participants afin de leur
permettre d’aborder leurs projets dans les meilleures conditions : formations, prestations
individuelles…
Inscription obligatoire auprès du Service Aménagement de l’Espace : 
■ 04 91 96 31 70
■ technique@ville-septemes.fr

Un événement organisé en partenariat avec :

À NOTER !
LE RLPI EN APPLICATION
Désormais, toutes les nouvelles enseignes
et modifications d’enseignes sont soumises
à une autorisation préalable et doivent
répondre à un règlement précis relatif au
nombre, à la taille, au positionnement, aux
matériaux utilisés… C’est le Règlement
Local de Publicité intercommunal (RLPi).
l Avant de commander une enseigne...
Pensez à faire les démarches obligatoires
auprès du Service  Aménagement de
l’Espace :
■ 04 91 96 31 70 
■ droitdessols@ville-septemes.fr
l ... et les enseignes existantes ?
Elles doivent être mises en conformité avec
ce nouveau règlement dans un délai de
6 ans (2 ans pour les pré-enseignes et
publicités).
Un état des lieux est en cours. 
Le service concerné prendra contact avec
les propriétaires, entreprises et commer-
çants dans les semaines à venir.

Une nouvelle matinée
dédiée à L’EMPLOI, 
LA FORMATION,
L’ORIENTATION…

La matinée du 22 novembre était consacrée
à la découverte des métiers, en particulier
ceux qui recrutent. Mais pas seulement  ! 
Un espace “orientation” et un espace “forma-
tion”, avec la présence de stands et d’ateliers,
complétaient utilement l’événement. Dernière
initiative de l’année des rendez-vous thématiques
initiés depuis près de deux ans par la commune
et ses partenaires en faveur de l’emploi.

Près de quarante entreprises, organismes de
formations et de prestations avaient fait le
déplacement jusqu’à l’Espace Jean Ferrat.
Largement de quoi satisfaire celles et ceux qui
ont bravé les premiers froids automnaux,
orientés au préalable par les prescripteurs
réguliers à l’image du Pôle Emploi, de la Mission
Locale ou encore du PLIE. Il est un objectif : celui
de (re)trouver un emploi. Ou du moins,
(re)mettre toutes les chances de son côté pour
s’engager dans le voie de l’emploi, y compris à
travers la formation ou l’apprentissage.
Apprentissage qui fut au cœur d’une
conférence à destination des élèves de 3ème du
Collège Marc Ferrandi, eux aussi conviés à la
manifestation. Car même à leur âge – en réalité,
surtout à leur âge ! – il n’est jamais trop tôt pour
se questionner sur son propre avenir
professionnel. 
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SPI PHARMA,
la dernière entreprise 
industrielle de Septèmes !
L’histoire de SPI Pharma ne date pas d’hier. Niché au fond du Vallon du
Maire, le site célèbrera ses cent ans d’ici à quelques années. Nul doute
qu’un papier dans votre SeptéMois en fera écho… Sans patienter
jusque-là, au regard de l’actualité foisonnante de l’entreprise, la
rédaction de votre magazine d’informations municipales est allée à la
rencontre de sa Direction pour en savoir plus. 

Un peu d’histoire… De la SPCA à SPI Pharma.
C’est en 1808, peu de temps après la création de Septèmes en 1790, que les premières
industries chimiques s’installent sur notre commune. Elles prennent vraiment leur essor en 1830
avec de multiples sites. Cela engendre à la fois de l’activité, des emplois mais aussi des
problèmes environnementaux. En quelques décennies, un territoire agricole (350 hectares de
terres cultivées dont la moitié en vigne) devient industriel et la chimie assure le plein emploi à
Septèmes jusqu’au milieu des années 70, autour d’un seul groupe industriel pérenne : 
le groupe Duclos. 
En 1928, les industriels septémois s’intéressent à la chimie fine à usage pharmaceutique. 
La Société des produits chimiques alumineux (SPCA) naît au fond du Vallon du Maire et devient
l’un des premiers fabricants d’hydroxydes d’aluminium, principes actifs des antiacides
gastriques. Alors que les autres activités chimiques disparaissent peu à peu entre 1975 et 2015,
la chimie fine à usage pharmaceutique, un temps menacée de délocalisation aux États-Unis,
bénéficie d’actions convergentes - dans lesquelles la municipalité a pris toute sa part- qui au
contraire vont lui donner un nouveau souffle à la fin des années 80 en s’associant aux groupes
Rorer et Rhône-Poulenc. 
En 1990, la SPCA, devenue SPCA-Barcroft, est déjà un des leaders mondiaux sur le marché
des principes actifs des antiacides, commercialisant ses produits jusqu’en Asie et au Moyen-
Orient notamment. Cela permet de pérenniser un outil industriel, et jamais moins de soixante
emplois, dans un lieu un peu inattendu pour quelqu’un venant de l’extérieur. 
D’abord racheté par SPI Polyols en 1998, SPI Pharma est créée en 2015. Forte de l’expérience
acquise, elle améliore la qualité et l’efficacité de ses produits traditionnels et s’oriente
progressivement vers la fabrication d’adjuvants de nouvelle génération destinés aux vaccins
et permettant de les rendre plus efficaces et encore plus sûrs, l’adjuvant devant répondre au
même niveau de sécurité que le principe actif. 

Le site du Vallon du Maire, où est situé votre usine,
sera centenaire en 2028. A-t-il de l’avenir ?
Oui, bien sûr ! Notre ambition est de le conforter
et le développer en prenant place pleinement
sur le marché des adjuvants de vaccins “à usage
humain”, et aussi d’accroître notre position sur
le marché “à usage vétérinaire”.
Pour avoir développé nous-mêmes sur le site
de Septèmes-les-Vallons, en collaboration avec
Sanofi-Pasteur, un adjuvant à forte performance,
je peux vous dire que nous avons une forte ex-
périence dans ce domaine.
Notre produit “Vac” est capable d’adsorber
une large gamme de protéines, de virus inactivés
et de cellules bactériennes, d’en ralentir la libé-
ration, d’activer et stimuler la réponse immunitaire
et de créer un développement plus rapide et
durable des réponses immunes dès la première
vaccination.

Benoit JUHEL
Directeur général 
de SPI Pharma France

3 QUESTIONS À...
Y a-t-il de la concurrence ?         
Sur le marché mondial, nous côtoyons deux
concurrents principaux : un au Danemark et un
aux USA. Bien que l’Agence Nationale de Sécurité
des Médicaments (ANSM) ne l’exige pas encore,
notre offre est basée sur des conditions de fa-
brication identiques à celles des principes actifs
à usage pharmaceutique.
Nous visons de multiplier par dix notre présence
sur le marché “santé humaine” et de doubler
notre présence sur le marché “santé animale”
dans les cinq ans à venir. 
En effet, les propriétés de notre adjuvant sont
meilleures et apportent une fonctionnalité su-
périeure aux vaccins que celles de la concurrence.
C’est la raison pour laquelle, Sanofi est en train
de développer de nouveaux vaccins “à usage
humain” avec l’adjuvant SPI Pharma.
Pour pénétrer ce marché “à usage humain”, nous
avons besoin d’investir dans nos installations et
nos ressources pour proposer un produit fabriqué
dans des conditions au moins équivalentes à
celles de nos concurrents et anticiper l’évolution
probable des normes.
Cela suppose des investissements importants ?   
Effectivement. Nous allons investir 5,8 millions
d’euros dans une station de fabrication d’eau

purifiée et dans une salle de conditionnement
équipée d’un contrôle de l’air ISO8, 
sans compter l’embauche de 14 personnes dont
10 opérateurs et 4 en fonction support.
Bien que “cachée” au fond du Vallon du Maire,
notre société est présente dans le monde entier
sur le marché des antiacides. Nous fournissons
notre adjuvant de vaccin pour des applications hu-
maines à Sanofi-Pasteur en France, et pour des ap-
plications vétérinaires à des clients en Europe, en
Asie, aux États-Unis et au Moyen-Orient.
Pour notre site, l’investissement que nous avons
décidé de faire est stratégique ! Il nous permettra
de nous positionner en acteur majeur dans le
monde des vaccins, de devenir dans ce domaine
un fleuron de l’industrie pharmaceutique en France
et de conforter notre 3ème rang au niveau mondial.
Comme vous l’avez compris, les retombées sur
l’emploi et le tissu économique de la région
sont importantes. 
Pour autant, et bien que nous soyons conformes
à notre arrêté préfectoral, nous ne négligeons
pas les sujets environnementaux. C’est dans ce
cadre que s’inscrivent depuis plusieurs années
de nombreux projets internes ainsi que le travail
avec la DREAL, qui se poursuit, pour optimiser
notre performance de traitement des eaux avant
rejet dans le milieu humide. 



T R A VA U X

■ Réfection d’une portion de l’enrobé de la cour de récréation 
          de l’école élémentaire Langevin-Wallon : parvis, préau, entrées, entourage des arbres...

Coût des travaux : 54 274€  HT
Cofinancement du Conseil départemental : 37 992€

■ Travaux de sécurisation, de confortement et d’entretien de divers fronts rocheux.
Coût des travaux : 117 693€  HT
Cofinancement du Conseil départemental : 82 385€

É C O N O M I E S
D ’ É N E R G I E

Alors que les fêtes de fin d’année se
profilent, la flambée des prix de l’énergie a
conduit nombre de communes, déjà
lourdement impactées par les hausses
substantielles et successives des coûts de
l’électricité et du gaz, à devoir arbitrer la
question des illuminations de Noël.
Beaucoup d’entre-elles, en Provence
comme partout en France, ont fait le choix
de “réduire la voilure”.
À Septèmes, comme ce fut le cas il y a déjà
quelques années dans le cadre d’un
précédent plan d’économies budgétaires -
une “sobriété” avant l’heure ?! - le nombre
de sujets lumineux se devait d’être revu à la
baisse. Une disposition dans la juste
continuité des mesures qui ont été prises
pour veiller à la maîtrise de nos
consommations énergétiques. Détails…
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Priorité aux grands axes de passage
Seuls les grands axes de passage seront
parés de décorations lumineuses en LED : 
■ les différentes entrées de ville avec des
traversées de routes,
■ les rond-point Marcel Paul, du 19 mars
1962 et de la Basse-Bédoule,
■ sur la place de la Mairie, la boîte-à-lettres
du Père Noël continuera d’accueillir les listes
de jouets des petits Septémois. Elle sera
surplombée d’un plafond lumineux
étincelant et entourée de sapins de Noël.
De circonstance ! 
Une amplitude d’éclairage allégée
En complément de la réduction du nombre
de décors lumineux, chaque sujet sera
programmé pour s’éteindre de manière
automatisée à 22h. 
L’ensemble s’allumera du 3 ou 4 décembre
jusqu’au 7 ou 8 janvier 2023. 
Des heures et des jours, grappillés ici et là,
qui in fine, feront la différence sur la facture.
Sans compter l’impact positif, à son niveau,
sur la pollution lumineuse.
Et toujours… des décors “maison” !
Quant aux rond-point du 24 avril 1915, 
des Castors-Isabella et de Tubié, ils seront
ornés de décors non lumineux et toujours
faits “maison” par le Service communal des
espaces verts. 

À propos des...
DÉCORS DE NOËL

■ Aménagement de cheminements piétons au cimetière de la Haute-Bédoule.
Coût des travaux : 47 700€  HT
Cofinancement du Conseil départemental : 33 390€

piétons, vélos...
VOIE VERTE, ça avance !

LES TRAVAUX AUTOMNAUX...
Aux réparations du quotidien, faisant appel à la polyvalence de Fabio et Bastien, agents des
Services techniques en charge de l’entretien courant “sur le terrain” des bâtiments communaux,
sous la houlette de leur contremaître Anthony, les opérations plus structurantes s’enchainent.
Un travail au long cours pour Joëlle Gérault, Directrice des Services techniques et Ludovic Cauchi,
le technicien de la ville, autour de l’Adjoint Arthur Mélis, puisqu’il ne s’agit pas “seulement” de
signer un quelconque ordre de service actant le début des travaux. Pour chaque projet, il faut
notamment évaluer, budgéter, solliciter les co-financements publics, élaborer les cahiers des
charges, analyser les offres, suivre les chantiers… Des actes de tous les jours presque invisibles
aux yeux des usagers, qui sont pour autant indispensables à la “bonne marche” de notre
collectivité. Retour succinct sur les opérations majeures de ce dernier trimestre. 

C’est à l’initiative du Maire que les services de la
Métropole et de la ville ont notamment oeuvré au
nettoyage du parking Piacenza. Une nécessité
pour les nombreux Septémois qui s’y garent. 
Mais jamais simple pour cet équipement
métropolitain qui se situe sur Marseille...
Alors sans relâche, notamment aux côtés du CIQ
de Notre-Dame-Limite, la municipalité poursuivra
son action pour le bien-être de ses usagers et la
préservation de la qualité de vie du quartier !

PARKING PIACENZA, 
SANS RELÂCHE !
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E N V I R O N N E M E N T  -  D É V E L O P P E M E N T  D U R A B L E

En avril 2018, le pin d’Alep recevait une certification nationale, le rendant
(ré)utilisable en tant que bois d’œuvre. Une homologation qui a permis
à la commune d’initier en 2021 une démarche qui contribue
directement à la gestion durable de la forêt, en sélectionnant “notre”
pin d’Alep local comme matériau de construction de l’extension de la
chèvrerie communale.
Une expérimentation qui, déjà en son temps, était au centre des
attentions de la filière bois. 
En septembre dernier, le projet a été primé  ! Sur les trente-huit
candidatures reçues par Fibois, l’interprofession de la filière forêt-bois
dans la région, l’ouvrage septémois, tout autant que la politique
environnementale de la municipalité en la matière, a retenu l’attention
du jury. 
L’extension de la chèvrerie communale en pin d’Alep fait partie des cinq
lauréats du Prix régional de la construction bois !

CHERCHEZ
L’ERREUR...
   Et pourtant, le tri n’a
jamais été aussi simple !

La boîte à pizza huileuse ? Le pot de yaourt ? 
Le paquet de chips ? La conserve de sauce
tomate ? La barquette de jambon ? Les cartons
en tout genre ? 
Impossible de vous tromper ! 
Depuis le 1er octobre, TOUS les emballages
recyclables en carton, en plastique ou en métal
peuvent se jeter dans les poubelles et les
points de collecte jaunes !

Vous n’étiez pas disponible au moment de l’opération gratuite de
broyage de végétaux ? 
Mais le principe même de la terre qui retourne à la terre vous intéresse ? 
Scannez sans plus tarder le flashcode pour connaître les modalités de
l’aide financière proposée par la Métropole Aix-Marseille Provence pour
l’achat d’un broyeur à végétaux.

Page du portail métropolitain de la gestion des déchets

BROYAGE DE VÉGÉTAUX, 
nouvelles opérations !

Après une première expérience plutôt modeste au printemps dernier,
la Métropole Aix-Marseille Provence et la commune conviaient à
nouveau les Septémois.es qui le souhaitaient à une opération gratuite
de broyage de végétaux. Un objectif, celui de réduire ses biodéchets
tout en facilitant leur retour à la terre. Des bons réflexes, parmi d’autres,
qui contribuent directement à la diminution des déchets à la source.  

Les 25 octobre et 13 novembre derniers, au Vallon du Maire puis du
côté de Pierre Fiche, quelques allées et venues de remorques
chargées de branches en tout genre ne laissaient aucun doute sur leur
destination finale. 
Une fois devant le broyeur, tout va très vite. La machine engloutit
littéralement les branchages, même de grosse section, jusqu’à dix
centimètres de diamètre.
À l’issue, chacun repart avec son propre broyat. 
Bien utile (et efficace !) pour pailler les sols ou enrichir un compost qui
plus tard servira à amender la terre de plantations futures. 
Et indispensable pour maintenir l’humidité des sols et limiter les
mauvaises herbes.
En résumé, une pratique à développer !

Une aide pour l’achat d’un broyeur à végétaux !

EN BREF ! 
L’extension de 
la chèvrerie en pin d’Alep primée !
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Voilà neuf ans que le Centre social de la
Gavotte-Peyret propose à des volontaires
issus de différents territoires de vivre une
aventure unique. Un moment fait de partage,
d’échanges et d’apprentissage qui s’inscrit
dans le mouvement des chantiers de jeunes
bénévoles. L’ensemble, sous l’égide de la
Commission Régionale des Associations de
Chantiers (CORAC), avec le soutien financier
de la ville, du Département, de la Région et
de l’État.
C’est ainsi quedix jeunes, âgés de 15 à 17 ans,
ont fait acte de candidature pour apprendre,
le temps des vacances d’automne, 
à manier pioche, pelle, truelle, brouette...
Objectif  ? Poursuivre la construction d’un
mur en pierres sèches, le long de la montée
menant à la chèvrerie communale, pour
faciliter le cheminement des chèvres et
retenir d’éventuels éboulis. 
Encadrée par Aïda Mourah et Lounis
Amezziane, l’équipe a pu mettre à profit les
conseils techniques de Mohamed Saka et
Kaci Sadaoui, qui au préalable, ont tous deux
suivi une formation spécifique avec la
CORAC. Car cette fois-ci, pas de ciment ! 
Que de la terre mouillée en guise de liant
entre les pierres récupérées sur site, comme
savaient le faire nos anciens !
En l’espace de cinq jours de chantier, ce sont
six mètres linéaires qui auront été construits.
Une satisfaction pour le groupe comme pour
Djelloul Ouaret, Directeur adjoint du Centre
social, “c’est une chance pour nos maçons en
herbe que de s’engager dans un programme
au terme duquel chacun aura gagné en
autonomie. Sans oublier d’avoir appris un
savoir-faire traditionnel au cœur d’un espace
public hors du commun, dans lequel les
notions de développement durable et
d’écoconstructions sont omniprésentes”.
Comme toujours, les aspects ludiques
n’étaient pas en reste avec entre autres les
visites de Carry-le-Rouet, d’Aix-en-Provence,
de Toulon... Et un repas de clôture sur place.
“C’est bon pour le moral des troupes, la
cohésion et le vivre ensemble !” lance Djelloul. 
Rendez-vous l’année prochaine pour
célébrer les dix ans de l’opération  à
Septèmes !

Chantier
JEUNES BÉNÉVOLES
à la chèvrerie communale,
ÇA CONTINUE !

“ALLO CAPRIN”, première expérimentation !
Labellisée “Territoire engagé pour la nature”, récompense qui valorise la mobilisation de la
commune en faveur de la biodiversité, la ville continue d’agir et d’expérimenter en la matière.
Dernier exemple en date, une opération d’éco-pâturage caprin mise en œuvre au Complexe
sportif Henri Fasano, quelques jours avant l’inauguration du Pôle d’athlétisme (page 7).
Explications.

Quelques éléments de contexte…
En 2011, Septèmes s’engageait déjà dans une
politique volontariste de protection de
l’environnement, notamment au travers la
signature d’une charte d’engagement régional
vers le “zéro phyto”. C’est pourquoi, depuis
bientôt dix ans, l’utilisation de pesticides est
remplacée progressivement par une gestion
différenciée  : l’entretien de chaque espace
communal est défini en fonction de son usage
et de sa fréquentation. C’est une démarche
essentielle pour le retour des coquelicots, des
abeilles, des insectes, des oiseaux… 
Aujourd’hui, la ville a banni l’usage des
produits chimiques sur ses espaces !
Si jusqu’alors, les aires de sports, de loisirs et les
cimetières nécessitaient un traitement adapté,
l’usage des produits phytosanitaires est
aujourd’hui totalement banni ! Ce qui n’est pas
sans poser quelques difficultés. Alors, des
techniques alternatives, si possible économes
en temps, ont été mises au banc d’essai par les
agents en charge de l’entretien de ces sites :
aspersion au savon noir, désherbage
thermique, arrachage manuel… À chaque
solution ses avantages et ses inconvénients.
Rien n’est simple, ni figé. D’autant plus que cette
gestion des espaces publics devrait nous
amener, Septémoises et Septémois, à changer
de regard sur les “mauvaises herbes”, qui ne le
sont pas forcément. Loin de là !

Pourquoi pas un pâturage caprin nomade ? 
C’est la question qui s’est posée en amont de
l’inauguration du Pôle d’athlétisme. 
Ou comment désherber “naturellement”
plusieurs milliers de m2 avant un événement de
notre vie locale ? 
En réalité, l’idée ne date pas d’hier ! 
Un projet “Allo caprin”, co-financé par la Région
SUD PACA et l’ADEME, est dans les tuyaux
depuis quelques années. Pour les particuliers,
en complément des Obligations Légales de
Débroussaillement, comme pour nos espaces
publics. D’ailleurs, les services concernés ont
déjà bénéficié d’une formation appropriée,
notamment pour transporter les chèvres, au
nombre de trois, mises à disposition par la
Chèvrerie communale. Cependant, des
contraintes organisationnelles suivies de la
survenue de la pandémie ont eu raison, pour
le moment, de sa mise en route. Mais, mieux
vaut tard que jamais ! Ce fut le cas plusieurs
jours durant à Fasano. Une opération rendue
possible grâce au travail conjugué des services
Environnement, Espaces Verts, Technique et du
Grand Pavois, avec les précieux conseils d’Éric
Prioré, le chevrier. 

Résultat ? Plutôt positif, même si des adaptations sont d’ores et déjà envisagées. 
Fort à parier que vous devriez apercevoir, ici et là, notre trio de chèvres du Rove à l’ouvrage ! 
Et forcément, nos agents qui restent les acteurs principaux de l’entretien des espaces publics.
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    S O L I D A R I T É  I N T E R N AT I O N A L E

Du 21 au 26 octobre, accompagnés des directeurs des accueils de loisirs
de l’ALEES et du Centre social, quatre jeunes animateurs septémois sont
allés rencontrer leurs homologues dans le sud du Portugal, destination
Faro. Une petite semaine au cours de laquelle les échanges autour de
l’animation socioculturelle, des pratiques et expériences de chacun
furent nombreux et de qualité. 
Pour nos Septémois, il s’agissait de faire connaissance avec de jeunes
Européens qui ont aussi en charge des temps d’animation et d’aller à la
rencontre d’une autre culture, l’ensemble autour d’une action commune :
la personnalisation de la salle de classe 303 du Lycée “Pinheiro e Rosa”,
avec la création d’une fresque murale.
Bien sûr, visite de la ville et découverte du patrimoine local furent
également au programme. Sans compter la tenue de jeux de
connaissance qui ont permis, in fine, de dépasser la barrière de la langue
(tout de même bien présente !) et de connaître les motivations qui, 
en France comme au Portugal, ont conduit nos jeunes citoyens à
s’engager dans la voie de l’animation.
Au printemps prochain, l’heure sera au “match retour” à Septèmes ! 

SEPTÈMES-FARO,
apprendre à travailler ensemble !
C’est avec l’objectif premier de développer de nouvelles solidarités que
le Centre social de la Gavotte-Peyret, l’Association de Loisirs Éducatifs
de l’Enfance Septémoise (ALEES), celle d’Animateurs Sociaux-Urbains
sans Frontières (ASF), le Lycée “Pinheiro e Rosa” de Faro et la commune
de Septèmes ont, dans le cadre d’un partenariat, décidé de programmer
une rencontre entre animateurs français et portugais. Parce que la
solidarité, c’est aussi se connaître et partager !

Acte deux du programme d’échanges européen “Acteur dans ma cité”,
porté par l’Office Franco-Allemand pour la Jeunesse, avec le parrainage
de la Ligue de l’Enseignement des Bouches-du-Rhône, les vacances
d’automne furent l’occasion pour les huit jeunes du Centre social de la
Gavotte-Peyret qui faisaient partie du voyage à Berlin l’été dernier
(SeptéMois n°131, p.27), de “rendre la pareille”.
C’est ainsi que la dizaine de jeunes Allemands, en lien avec l’association
berlinoise “Mahler20”, a été accueillie à Septèmes du 28 octobre au 
3 novembre. Découverte de notre ville, visite de la cité phocéenne,
balade sur l’île du Frioul, randonnée dans les calanques… Les activités
proposées par l’équipe du Centre social ne manquaient pas ! 
Des instants de partage et d’échanges qui furent particulièrement
appréciés, mais qui ne constituaient pas pour autant l’essence même de
cet échange franco-allemand.
Au centre des attendus, la poursuite du travail déjà engagé de
construction et d’ouverture à une identité européenne. Par le biais
d’ateliers, d’animations linguistiques et de débats autour de la
citoyenneté, les participants, d’un côté comme de l’autre du Rhin, ont été
conviés à faire évoluer leur regard sur “l’autre”. 
À ce propos, le choix commun d’une thématique est apparu comme
une évidence, celle de l’accueil des migrants en France et en Allemagne. 
Nos deux territoires partageant, de ce point de vue, un contexte similaire
sur lequel une réflexion pouvait aisément être menée. 
Devant l’enthousiasme exprimé par l’ensemble des parties prenantes,
pourquoi ne pas faire perdurer cet échange ? La question a été lancée. 
À suivre donc…

SEPTÈMES-BERLIN,
acte deux !



F E S T I VA L  D E S  S O L I D A R I T É S

Djelloul Ouaret

“ À SEPTÈMES, NOUS SOMMES
ACTEURS DE LA SOLIDARITÉ
INTERNATIONALE DE GÉNÉRATION
EN GÉNÉRATION ! ”

19

À eux seuls, ces quelques mots prononcés par le maître de cérémonie du vernissage de cette
nouvelle édition du Festival des solidarités, au Jardin des Arts de la Médiathèque, résument
parfaitement le positionnement de la commune de Septèmes-les-Vallons et des associations
locales vis-à-vis de la solidarité internationale.
Voilà trente-cinq ans que la ville est un acteur qui compte dans le développement de projets
d’amitié et de solidarité entre les peuples. Mais que serait cet engagement sans les forces vives
que sont le Centre social de la Gavotte-Peyret, Animateurs Sociaux Urbains sans Frontières (ASF),
le Collectif de bibliothécaires (COBIAC), le Mouvement de la Paix et tant d’autres… ? Sans le
soutien à tous niveaux, des partenaires associatifs et institutionnels à l’image de la Ligue de
l’enseignement, de Solidarité Laïque, du Fonjep ? Il ne saurait être. 
Et que dire de la volonté de centaines de jeunes volontaires septémois qui, au fil des années,
continuent de donner un tant soit peu de leur temps et de leur motivation, pour ici partager sur
les pratiques d’animation au Portugal, là récolter des fournitures scolaires puis les offrir aux petits
Libanais en grande précarité, là encore travailler autour de la compréhension des parcours
migratoires au Maroc… La liste des programmes est longue  ! Eh bien, cette volonté est
indispensable. Elle mérite d’être valorisée. Elle est belle aussi.
Et elle perdure ! En ce 15 novembre, deux ou trois de ces jeunes acteurs de la solidarité ont clamé,
non sans fierté, que leur père ou leur mère était déjà, à leur époque et à leur manière, des acteurs
de la solidarité !
Nul doute qu’Edmond “Momon” Bonnet aurait aimé vivre cet instant. Qui lui était en quelque
sorte dédié…
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E N F A N C E  -  J E U N E S S E

Pour les structures municipales et associatives dédiées à
l’enfance et à la jeunesse, les vacances d’automne furent
l’occasion pour les jeunes Septémois de faire un “break”,
après une rentrée scolaire sur les “chapeaux de roue”, un
peu avant les tant attendues fêtes de fin d’année. Deux
semaines au cours desquelles les activités furent tout
aussi variées qu’appréciées, des participants comme des
animateurs des accueils de loisirs. 
Tour d’horizon.

■ Pour l’Association de Loisirs Éducatifs de l’Enfance
Septémoise (ALEES), tout âge confondu, la première
semaine fut consacrée à la “Virado littéraire”, 
en partenariat avec la Médiathèque et le Cobiac. 
Des lectures de livres, d’albums, de bandes dessinées,
des rencontres avec leurs auteurs, des ateliers d’écriture…
Tout pour favoriser la pratique de la lecture chez nos petits
septémois. Avec en clôture, un spectacle sur l’esplanade
de la vieille église. 
Lors de la deuxième semaine, si les 3-5 ans se sont
notamment attelés à la décoration de leur centre aéré -
Halloween oblige ! - les 6-14 ans ont pu exercer leur sens
artistique en réalisant une toile qui retranscrit leur manière
de percevoir la Convention des Droits de l’enfant, 
qui célèbre cette année son 33ème anniversaire. Et bien
sûr, des animations en tout genre et pour tout le monde !

■ Du côté du Centre social de la Gavotte-Peyret  , une fois
de plus, culture et sport ont fait bon ménage  ! 
Tout comme leurs “copains” de l’ALEES, les “bambins” qui
ont fréquenté la structure ont d’abord goûté aux plaisirs
de la “Virado littéraire”. Des temps de lecture, d’écriture,
d’initiation à l’Art pour une découverte par le prisme du
jeu de la culture libanaise. Puis, en partenariat avec
l’Addap 13, place aux activités physiques avec en point
d’orgue ce qui est bien plus qu’un simple sport : la course
d’orientation. Une pratique qui favorise le dépassement
de soi tout en impulsant une dynamique d’aventure
collective. 

    ■ Quant à l’Espace Jeunes municipal, c’est autour d’une
nouvelle équipe d’encadrement que les 42 jeunes
septémois inscrits aux activités ont profité d’une semaine
pour le moins intense, parsemée de joie, remplie de
plaisir, faite de découverte et d’échanges. Au programme
de ces quelques jours au véritable goût d’été indien :
sensations fortes à “OK Corral” comme au “parc Spirou”,
course d’orientation avec pour seuls instruments carte et
boussole, lasergame, bowling, parcours d’accrobranche
et, pour finir plus au calme, une séance de cinéma avec à
l’affiche “L’école est à nous”.
De l’aveu des animateurs et des différents hôtes, le
groupe a su tirer profit de chacune des individualités qui
le composaient pour ne faire qu’un ! En somme, une belle
cohésion d’équipe ! Chacune et chacun est parvenu à
dégager une belle énergie positive, faisant rayonner
Septèmes de la plus belle des manières.

EJmS

ALEES

Centre social

VACANCES
D’AUTOMNE : 
de la culture, 
du sport, de la
découverte…



SÉJOUR CITOYEN,
direction Paris !
Du 31 octobre au 3 novembre, ils étaient dix jeunes septémois, âgés
de 15 à 17 ans, à faire partie de l’aventure du séjour citoyen, direction la
Capitale, Paris ! Le point d’orgue d’un programme global axé sur la
connaissance des institutions de notre République, et d’une manière
plus générale sur le monde qui nous entoure. Par des visites, des
rencontres… il s’agit pour ces citoyens de demain de mieux comprendre
la société au sein de laquelle ils évoluent. Une absolue nécessité pour
mieux appréhender l’avenir. Leur avenir. 
Pour ce faire, l’équipe de l’Espace Jeunes municipal (EJmS) avait mis 
“les petits plats dans les grands” ! Des visites et encore des visites… 
Le Panthéon, le Palais de la Porte Dorée, l’Institut du Monde arabe, 
les Invalides, le Palais du Luxembourg... Sans omettre quelques instants
dédiés au divertissement et à l’émerveillement dont un détour par le
sommet de la tour Eiffel, de nuit s’il vous plaît ! Un peu de hauteur avant
de redescendre sur la terre ferme, notamment pour échanger avec le
Sénateur Jérémy Bacchi puis d’arpenter les couloirs du Sénat. De l’avis
de tous, ce fut une expérience unique, un séjour intense et instructif.
Parfois même empli d’émotions, en particulier lors de la découverte du
Mémorial de la Shoah.

Débuté en avril dernier, porté par le Centre social de la Gavotte-Peyret
et s’inscrivant dans le dispositif régional “Rouvrir le Monde”, le projet
“Parcours Nature Biodiver’Cité”, lauréat du programme “Génération
Climat”, continue son bonhomme de chemin. Il a même pris un essor
particulier depuis que Vincent Beaume, photographe professionnel qui
a déjà accompagné la structure dans le cadre de précédentes initiatives,
ait rejoint l’aventure. 
Habilement dénommé “Parcours Nature Biodivert’Cité”, le projet répond
à une volonté du Centre social de contribuer à former des citoyens
épanouis, qui respectent et en valorisent le patrimoine naturel et culturel
légué par les générations passées. Public cible ? Les jeunes. Puisqu’ils
sont les “éco-citoyens” de demain, l'avenir de leur quartier, de leur
environnement. À ce titre, il est important qu'ils se mobilisent dans une
démarche de découverte et de respect des espaces naturels.
Après un premier temps de recherche et d'inventaire de la biodiversité
qu’abritent les différents recoins de la résidence de la Gavotte-Peyret,
visant à la création finale d’un parcours “nature et découverte” au cœur
de la cité, une vingtaine d’adolescents de 11 à 16 ans s’est initiée à la
pratique de la photographie lors des vacances d’automne. 
Les “ados” ont arpenté les espaces et lieux de vie qu’ils connaissent 
bien, puisqu’ils y évoluent chaque jour. À l’issue de ces balades, 
ce sont plus de quarante variétés d’arbres qui ont été identifiées, puis
photographiées. S’en est suivi un travail de cartographie.
Une expérience qui cheminera progressivement vers l’élaboration d’un
véritable livret dédié.
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QUAND LES ADOS
REGARDENT “LEUR CITÉ”
sous un autre œil…



22

C U LT U R E

Même avec une capacité d’accueil réduite, en raison d’une défaillance sur la tribune amovible, l’Espace
Jean Ferrat a fait le plein. Pour le plus grand plaisir des artistes, des associations partenaires et des
Septémois.es ! Concerts, pièces de théâtre, spectacles… 

Retour sur une majorité  des initiatives…

Présentation de la saison culturelle du Centre Culturel Louis
Aragon suivie d’un concert de Karim Tobbi. L’occasion pour
Thierry Marque de donner “l’eau à la bouche” aux Septémois.es
présents dans l’enceinte du Jardin des Arts de la Médiathèque. Une
soirée qui s’est clôturée sur des notes de Blues au son de la guitare
de Karim Tobbi.

“La grande traversée d’Anoki”.  Un spectacle magnifique qui nous
a transportés dans un monde poétique où les enjeux climatiques
sont au cœur de l’histoire. Un moment partagé avec la compagnie
Croqueti. Une programmation de la Médiathèque.

“Breakdance Battle Kids”. Nouveau succès pour cette 17ème

édition sur le damier de l’Espace Jean Ferrat. Un événement
culturel qui a réuni 80 jeunes participants, dont certains
représenteront la France lors des Jeux Olympiques de Paris
2024. Une initiative du Centre social et de ses partenaires
AC2N, Break2Mars, avec le soutien de la ville.

… et en attendant Paris 2024
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“G7 Concert”. La ville et l’Espace Jeunes municipal étaient
partenaires du 15ème anniversaire de LNA Guitar Effect, 
qui pour marquer l’événement a organisé un concert unique  : 
12 musiciens parmi lesquels “la crème de la crème” de la scène 
métal/hard-rock, plus de 4h de concert, des dizaines de titres joués…
Les guitares ont fait trembler les murs de l’Espace Jean Ferrat.

“Le bal des menteurs”. Le Bal des Menteurs. Une comédie
amusante inspirée du dramaturge Octave Mirbeau qui met
en scène diverses facettes du mensonge social. Les péripéties
sont nombreuses, le rythme est soutenu, les effets de surprise
sont bien présents. Une adaptation originale et actuelle par
la Compagnie du Sud programmée par le Cercle Populaire.

“Musiques...du Monde à Septèmes !”. C’est dans le cadre
du Festival des solidarités que le CCLA a programmé deux
groupes locaux. De la Crau : des influences rock, folk, punk
pour ce trio marseillais emmené par Sam Karpienia. Temenik
Electric : aux machines, Jérôme et à la voix, Mehdi Haddjeri
qui se promène, au feu des guitares sur les territoires de
chanson-rock et d’électro-pop orientale.
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SEPTÈMES, Capitale féminine
de l’OVERLITTÉRATURE !
Je me réjouis de fêter, cette année, “mon jubilé” (25 ans) de présidence
du Centre Culturel Louis Aragon (CCLA) en venant de réaliser le 
6ème Festival Overlittérature. Une année encore où nous avons tricoté un
programme conjuguant fidélité et découverte. 
Avec l’association “Overlittérature” et Gilles Ascaride, onze ans après le
premier Festival, nous avons goûté notre plaisir d’offrir aux Septémoises
et Septémois trois jours de spectacles divers à l’Espace Jean Ferrat, 
du vendredi 21 octobre au dimanche 23 octobre.

Après trois longues années d’absence,
Edmonde Franchi remontait sur scène
pour nous offrir une création, “La vieille
grosse Dame qui n’est pas morte du
Covid”. La pièce inédite, dont Gilles
Ascaride nous avait fait lecture lors de
notre rendez-vous estival de juillet
2021, au sortir de la pandémie. Quinze
mois plus tard, notre Festival a été
l’occasion de cette 12ème création
théâtrale. 
Plus qu’un défi, un exploit ! Une petite
association culturelle septémoise, en

étroite collaboration avec “Overlittérature”, affiche douze créations
en onze ans. La gageure, devenue réalité. Sachons savourer ensemble.
Nombre de structures bien plus huppées peuvent nous jalouser.
Utiles pour programmer, utiles pour aider les professionnels, acteurs,
producteurs, auteurs. Mais aussi utiles pour l’image de notre commune. 
Pour ce Festival, pas moins de trois articles (fournis) dans 
“La Marseillaise”, “La Provence”, “Zébuline”, des interviews sur “France
bleu”, sur “Radio Dialogue”, avec chaque fois “SEPTÈMES“ bien
identifiable. “LA capitale de l’Overlittérature” a été épinglée, 
dans l’acception la plus positive pour les lecteurs et auditeurs des
Bouches-du-Rhône.
Ces trois intenses journées ont permis de brasser divers genres. En
ouverture comme en clôture, ce sont des valeurs sûres prisées du

public, “Edmonde Franchi” et “la Compagnie Rassegna”, qui nous ont
régalés et ont en retour, obtenu les faveurs du public.
Mais aussi pour cette édition, particulièrement “dédicacée” aux
femmes, les découvertes n’ont pas manqué. La singulière écriture et
parole d’Agnès Rostoker (“Nos déferlantes”), à découvrir en librairie
ou à la Médiathèque. Les vivifiantes “Goguettes de Zizou Desméro”
qui ont conquis un public rapidement complice. La (re)découverte
d’Olympe de Gouges avec la “Bretzel Compagny” et la verve de
Marine Mardellat, inénarrable candidate.
3 jours, 3 soirs pour reprendre goût à la rencontre, à l’échange. 
Pour enfin ressortir de cette coquille trop lourdement imposée par la
pandémie et aujourd’hui si dure à casser, pour retrouver la joie du
spectacle vivant. Nous avons la satisfaction d’y avoir, modestement,
mais avec volonté, participé.
Cerise sur le gâteau, le CCLA a soutenu l’édition des textes des deux
dernières lectures septémoises du “sieur” Ascaride. 
Et, qui plus est, “La vieille Dame… ” vient d’être montée et “Maître
Castapia…” pointe le bout du nez avec quelque espoir.

Thierry Marque
Centre Culturel Louis Aragon



La chorale des Baladins de l’Estello,
dirigée par notre partenaire de
toujours Danielle Stéfan nous a
entraînés en Provence au rythme
d’une Mazurka, en compagnie
de “Magalie”, chant du répertoire
de Mistral et bien d’autres encore.
À travers ces chants provençaux, c’est un hommage particulier qui
a été rendu à Yvette Teisseire, initiatrice des Baladins de l’Estello.
Elle aimait tant la langue provençale, qu’elle souhaitait la partager
avec nous tous.
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FESTIVAL des
CHORALES 2022
Après un bel opus anniversaire, célébré comme il se devait l’année
dernière, cette 21ème édition du traditionnel Festival des chorales a
rassemblé un public nombreux en l’église Sainte-Anne, dont l’acoustique
et la résonnance se prêtent à merveille au chant choral.
Une ambiance chaleureuse, comme toujours avec le Cercle Populaire à
l’initiative de l’événement, même s’il faisait un tant soit peu frisquet.
Retour.
Cette année encore, le Festival des chorales nous a régalés en nous
faisant voyager autour de notre planète. Notre plaisir à entendre ces
chants a été aussi grand que celui des choristes qui les ont interprétés. 

“Comme un accord”, la
première chorale invitée,
dirigée par Olivier Lyan, nous a
transportés par son entrain,
son dynamisme et sa bonne
humeur avec un répertoire
français, de Jacques Brel en
passant par Jean-Jacques
Goldman et Véronique

Sanson.  L’assistance ne s’y est pas trompée et lui a réservé un
accueil chaleureux, amplement mérité. Un moment délectable.

C’est par des poèmes, allant
des pays de l’Est au Moyen-
Orient, qu’a débuté la
prestation de la chorale “La
belle Époque” dirigée par
Brigitte Cirla. Ont suivi des
chants polyphoniques à cinq
voix “a cappella” et l’heureuse
surprise : une performance alliant onomatopées et bande dessinée.

C’est la chorale des “Mardi
Sonnants” dirigée elle-aussi
par Brigitte Cirla qui a clos
avec bonheur l’après-midi en
interprétant des poèmes et
des chants de la Méditerranée.
Un voyage en Méditerranée
qui s’est effectué avec ceux qui
l’ont traversée au risque de

leur vie, avec ceux qui ont quitté leur patrie et qui recherchent
encore aujourd’hui la signification du mot “maison”. Paroles et
poèmes émouvants ont été suivis par la musicalité de chants en
langues méditerranéennes, donnant ainsi un relief particulièrement
enchanteur à ce dernier voyage.

Nous prenons dès aujourd’hui rendez-vous avec la 22ème édition
du Festival des chorales.

Dominique R.
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Une exposition qui a fait l’objet d’une
visite guidée à l’occasion de la
dernière Journée du Patrimoine et
qui, malgré une rentrée sur les
chapeaux de roue, a conquis
nombre de Septémois, qui ont
manifesté un intérêt particulier pour
le passé de LEUR ville. Pour preuve,
les questions multiples auxquelles les
membres de l’association ont été
amenés à répondre…
Pour celles et ceux qui auraient
malheureusement raté l’initiative,
notre historien local Pierre Bourrelly,
par ailleurs Président de l’association,
revient sur les dates clés de l’histoire
septémoise !
Celle-ci commence au sixième siècle
avant J.C., avec l’implantation de
l’Oppidum des Mayans, au sud de la
commune. Puis, vient la construction
de la voie romaine qui relie Aix-en-
Provence à Marseille. C’est la
septième borne millaire de cette
voie, “Lapis Septimus”, qui va être à
l’origine du nom de la commune.
Au Moyen Âge, Septèmes appartient
à l’Évêché de Marseille. Le domaine
de Septèmes est ensuite cédé par le

JARDIN DES ARTS DE LA MÉDIATHÈQUE

SEPTÈMES 
DE L’ANTIQUITÉ À 1945

L’exposition “Septèmes, de l’Antiquité à 1945…”, conçue
et organisée par l’association “Septèmes Mémoire et
Patrimoine” a investi le Jardin des arts de la Médiathèque
près d’un mois durant, en septembre.
Par des panneaux illustrés et des cartes postales
évoquant la vie des différents quartiers septémois au
début du XXème siècle, ce sont 2 500 ans d’Histoire de
notre commune qui ont été retracés ! 

roi René à Basco d’Arrugo, avant
d’appartenir à la famille Laurens et
d’être racheté en 1632 par les
d’Augustine.
En 1789, la communauté des
Pennes-Septèmes rédige son cahier
de Doléances.
En 1790, la commune de Septèmes
est créée par détachement des
Pennes. Jean-Baptiste Bourguignon
devint alors le premier maire de la
commune.
Le XIXème siècle va voir l’implantation
des usines de soude sur le territoire
communal. Le centre du village va se
développer et Septèmes, qui n’était
constitué jusqu’alors que de
plusieurs hameaux : les Caillols, Tubié
la Bédoule, Septèmes, Notre-Dame,
va voir ses habitants se concentrer le
long de la route nationale, à
proximité des usines.
C’est en 1913 que Marius Brémond
construit une usine de distillation de
résine de pin à Tubié. Simple hangar
de maçonnerie et de planches,
l’ouvrage est détruit par un incendie
en 1921. Il bâtit alors une nouvelle
usine plus vaste à la sortie du village,
au bord de la route nationale, où se
trouve maintenant la Médiathèque.

En 1956, à la suite de la période de
gel historique, la récolte de résine
cessa. Mais l’entreprise continua la
transformation et la distribution de
produits résineux.
En 1919, à l’issue de la Première
Guerre mondiale, pour différencier
Septèmes de la commune Iséroise
du même nom, Septèmes prend le
nom de Septèmes-les-Vallons. 
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Pour donner suite au souhait de l’équipe de la Médiathèque d’accueillir
une exposition de Bande Dessinée, l’idée est tout de suite venue de
contacter le “Zarmatelier” avec lequel le Jardin des arts avait déjà initié
un partenariat en mai 2004. Créée en 2000, l’association du
“Zarmatelier” a pour vocation de faire connaître la BD grâce à des
expositions et animations dans la région. Et bien au-delà.

La BD dans tous ses états !
ZARMATELIER

Lectrices et lecteurs, la Médiathèque a acquis
les bandes dessinées des auteurs du
“Zarmatelier”, vous les reconnaitrez, elles sont
toutes dédicacées, n’hésitez pas à venir les
emprunter !

Valérie Kozlowski

Vous avez dit 
“Zarmatelier” ?
Collectif d’auteurs, tous professionnels,
installé dans le quartier de la Plaine à
Marseille, le “Zarmatelier” a été créé par
Richard Di Martino, Bruno Bessadi et
Mohamed Labidi. 
Au fil des ans, plus d'une dizaine de
dessinateurs l’ont intégré et en sont partis.
Aujourd'hui, le “Zarmatelier” compte, en
plus des trois membres fondateurs, des
auteurs édités et reconnus comme
Domas, Yann Madé, Zoé Redondo et
Didier Plan. 
Le concept : chacun travaille indé-
pendamment sur ses projets de BD et
d'illustrations diverses au sein d'un lieu
dédié à la création autour du “neuvième
art”. Parfois, des projets collectifs émer-
gent de cette émulation, comme par
exemple, l’immense jeu de l’oie, présenté
au Jardin des arts avec lequel les enfants
ont éprouvé beaucoup de plaisir à jouer.

Une fois n’est pas coutume, nous avons décidé
d’associer le vernissage de cette exposition à
une séance de dédicaces et programmé l’évé-
nement un mercredi après-midi pour capter
un public souvent présent en nombre ce jour-
là. Mais, ce fut un mercredi particulièrement
calme. Et pourtant, ces dédicaces ont permis
la rencontre avec les auteurs ainsi que l’acquisition
d’un dessin personnalisé original réalisé sous
nos yeux. Un moment à ne pas manquer. 
D’ailleurs, aucun n'est reparti sans sa dédicace
sous le bras, enchanté par la dextérité et le
style propre à chaque auteur-dessinateur. Merci
à Richard Di Martino, Bruno Bessadi, Domas et
Yann Madé de s’être prêtés à cet exercice.

Un autre moment, et non des moindres, a été
proposé : une “battle” de dessins entre deux
dessinateurs, animée par le talentueux “commis
des comics”, Cédric Calas. 
Le samedi 8 octobre, un nombreux public
familial a répondu présent pour venir assister à
ce combat ludique. 
Cédric Calas commence la séance en usant de
métaphores pour présenter avec beaucoup
d’humour les deux dessinateurs en lice :  Bruno
Bessadi et Mohamed Labidi, qui vont se livrer
bataille devant l’assistance immédiatement
amusée et conquise. 
Puis, il enchaîne avec les défis lancés aux deux
dessinateurs, qui doivent y répondre dans un
temps imparti, aucun délai supplémentaire
n’est permis, le “commis des comics” est sans
pitié. Pour chaque défi, le public reste le seul
juge. Il vote grâce à l’applaudimètre pour le
dessin qu’il préfère. 
Lequel a gagné ? Personne ne s’en souvient !
Mais tout le monde gardera en mémoire le
talent de ces deux dessinateurs, dont la prouesse
a soulevé de nombreuses questions, à la fin du
combat, de la part du jeune public, curieux de
savoir combien de temps était nécessaire pour
atteindre un tel niveau.

Il était impossible d’exposer les planches origi-
nales de ces auteurs sans leur demander de
venir animer des ateliers pour jeunes enfants
et adolescents. 
C’est avec un grand professionnalisme qu’ils
s’y sont prêtés. Il faut dire qu’ils sont, pour la
plupart, également professeurs de dessin. 
Zoé REDONDO a animé un atelier de création
de personnages avec beaucoup d’enthousiasme
et d’humour.  Richard DI MARTINO a lui animé
un atelier de création de “strips BD”. Il s’agit
d’une histoire très courte représentée en une
seule bande composée de trois ou quatre
cases. Pour commencer, il a fait découvrir la
collection de “strips BD” disponible à la Média-
thèque, sur laquelle les enfants pouvaient s’ap-
puyer en guise d’exemple. Puis chacun a créé
sa propre histoire. 
Aucun prérequis n’était demandé pour se lancer
dans cette aventure du dessin, seules l’envie et
la motivation comptaient. Aucune difficulté
pour qui ne savait pas dessiner, tout était prévu,
l’auteur avait emmené des débuts d’histoires à
prolonger. Tous se sont ainsi régalés.

ATELIERS

BATTLE

DÉDICACES

avec le
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JOURNÉE NUMÉRIQUE,
un lancement réussi ! 
C’est officiel : la journée numérique est désormais un
rendez-vous annuel à ne pas manquer ! Pour cette toute
première édition, curieux et initiés se sont réunis pour
découvrir toutes les merveilleuses possibilités des outils
numériques d’aujourd’hui et de demain. 

Au programme : tournoi de jeux vidéo, lectures d’histoires
en réalité augmentée, atelier de dessin “Quiver”, ateliers
“Fake News”, découverte de l’intelligence artificielle,
démonstrations d’imprimante 3D et de “Makey makey”,
ateliers de codage avec robots, atelier “stop motion”,
casques de réalité virtuelle... 
Un grand merci aux partenaires qui ont rendu cette initiative
possible (et formidable) : Étienne et les jeunes de l’EJmS,
(Super) Mario, Petits Débrouillards... et Micromania Avant
Cap pour les “goodies” qui ont servi de récompenses lors
du tournoi de jeux vidéo ! Sans oublier nos élu.e.s jeunes ou
encore jeunes : Paul, Jérémy et Maëva.
Vous êtes venu, vous avez vu, vous avez été convaincu ?
Vous n’avez pas pu venir et vous vous en mordez encore
les doigts ? Alors rendez-vous l’année prochaine pour une
nouvelle édition pleine de surprises !

“MEURTRE” À LA MÉDIATHÈQUE !?
Cette année, la Médiathèque a choisi de moderniser sa traditionnelle “Soirée polar”...
en se plongeant dans l’univers des années 1920 ! L’événement, en ce 5 novembre,
mettait à l’honneur Pierre Gaulon, auteur de romans policiers et fantastiques, pour
adultes et pour enfants, mais aussi animateur d’ateliers d’écriture, professeur de
français, inventeur “d’escape games” et autres jeux de rôles ou Cluedo géants... 

Dès 15h, le public a pu venir rencontrer cet infatigable
créateur et discuter avec lui de ses projets, ses techniques
d’écriture, ses sources d’inspiration... Un moment de
partage enrichissant, en toute simplicité !
À partir de 17h30, à mesure que la nuit tombait, les 
26 participants à la “Murder Party” ont pu découvrir en
exclusivité l’enquête théâtralisée écrite exprès pour notre
Médiathèque par Pierre Gaulon. 
À l’aide de pièces à conviction, articles de journaux et
photos diverses, les trois équipes ont incarné des
détectives des années 1920, spécialisés dans les “cold
cases”. 
Pendant une heure et demie, ils ont monté leur stratégie,
étudié les pièces du dossier, interrogé les personnages
incarnés par les excellents jeunes acteurs du club de
théâtre “Alexpression”... et résolu le meurtre ! Adultes et
enfants à partir de 12 ans ont formé des équipes de choc
et passé un moment aussi terrifiant qu’amusant. La soirée
s’est terminée par un apéritif convivial, en costumes
d’époque pour certains. 
Une réussite !
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NOUVELLE ANNÉE,
NOUVEAUX HORAIRES !
À la Médiathèque, l’année 2023 commencera en
beauté, avec de nouveaux horaires d’ouverture au
public !
n MARDI : 10h - 18h30 (journée continue)
n MERCREDI : 10h - 18h30 (journée continue)
n VENDREDI : 10h - 18h30 (journée continue)
n SAMEDI : 10h -17h (journée continue)
Vous pourrez ainsi emporter votre repas et profiter
de votre pause déjeuner à la Médiathèque !

ATELIER
CRÉATIF,
personnages 
de la 
banquise

Mercredi 19 octobre, la Médiathèque accueillait les
petits Septémois à partir de 7 ans pour un atelier
créatif thématique qui faisait écho au magnifique
spectacle“La grande traversée d’Anoki” de la
Compagnie “Croqueti”, proposé aux tout-petits la
semaine suivante à l’Espace Jean Ferrat. 
Les deux événements ont en effet plongé les enfants
dans l’univers du froid, de la neige, des pingouins et
des ours polaires... en bref, de la banquise ! 
Les œuvres réalisées par les jeunes participants ont
totalement bluffé notre équipe. Une occasion
d’exprimer sa créativité, mais aussi de rappeler qu’il
est plus que jamais important de préserver la
banquise...

À VENIR...
l Des ateliers “philo” pour les enfants...
En cette fin d’année, la Médiathèque lance un
nouveau rendez-vous mensuel pour les enfants à
partir de 8 ans  : les ateliers “philo”, animés par
Christine Rieu. 
Une fois par mois, le samedi matin, nous invitons les
jeunes penseurs en herbe à venir partager leurs
réflexions sans appréhension... car en philosophie, il
y a plusieurs réponses à une même question !
l ... et des ateliers d’écriture pour les adultes !
Pour retrouver le plaisir de s’exprimer, d’écouter et
d’échanger à travers l’écriture, nous vous proposons
chaque mois, le samedi matin, un rendez-vous avec
Jeanne Bastide. 
Un moment de partage bienveillant et apaisant pour
bien commencer le week-end. Sortez vos plumes et
vos encriers (ou vos stylos à bille) et sautez le pas !



“A vos livres”
Louis LABEAUME
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LES COUPS DE CŒUR DES BIBLIOTHÉCAIRES

Les ouvrages,CD et DVD chroniqués dans cette rubrique sont 
(ou seront prochainement) à découvrir à la médiathèque.

Pour ne plus rien manquer de l'actu de la médiathèque, 
abonnez-vous à notre newsletter !
Pour continuer à recevoir nos informations, une à deux fois par
mois, n'oubliez surtout pas de vous abonner !
Il vous suffit d'aller sur le site Internet de la Médiathèque, accessible
depuis le www.ville-septemes.fr et d'entrer votre adresse e-mail
dans le bandeau prévu à cet effet. Vous recevrez alors un message
avec un lien permettant de valider votre inscription.
Pour toute question, n'hésitez pas à nous contacter 
n par courriel : mediatheque@ville-septemes.fr
n par téléphone  :  04.91.96.31.76

Dans le “Monde Diplomatique” de novembre 2022 (n° 894, page 26),
le critique Carlos Pardos cite l’écrivain Paul Gadenne (1907-1956) dont
les “Éditions des Instants” viennent de commencer la publication des
carnets : “mes joies sont toutes intellectuelles, je ne vis que par les
livres, par le rêve ; je vis uniquement d’avenir”. Sans doute ce texte
peut-il faire écho chez nombre d’entre-nous… Cette chronique que
nous tenons régulièrement dans le SeptéMois a la modeste prétention
de l’illustrer…
   
“Le coin des fous” Jean Richepin Éditions Le Chat Rouge (196 p. - 20€)

Qui était Jean Richepin ? Né en Algérie en 1849, décédé en 1926, 
il connut une vie bien agitée : docker, SDF, normalien… La liste est loin
d’être close. Il fut aussi amant de Sarah Bernhardt. Il est l’auteur d’une
œuvre multiforme. Ainsi du “Coin des fous”, recueil de nouvelles
fantastiques où l’on peut croiser sorcières, personnages fantasques et
diaboliques. Une réimpression bienvenue par une petite maison
d’édition dont le site mérite la visite (www.lechatrouge.net). 

“Guerres cachées - Les dessous du conflit Russo-Ukrainien” 
Marc Endeweld Éditions du Seuil (187 p. – 14,90€)

Beaucoup d’entre-nous s’interrogent sur les raisons de la guerre
menée par Vladimir Poutine en Ukraine. Marc Endeweld, journaliste
d’investigation, à qui l’on doit d’autres ouvrages nous en révèle la face
cachée, notamment autour des ressources énergétiques (gaz liquéfié,
production d’électricité à partir des centrales nucléaires). En effet,
Russie mais aussi États-Unis, comme on le sait exportent du gaz liquéfié
et les enjeux, dans l’actuel contexte, sont considérables. Le livre évoque
aussi les investissements de groupe français Total dans cette région.
En outre, l’enquête de Marc Endeweld nous explique que Volodymyr
Zelensky s’est tourné vers les États-Unis pour s’occuper des réacteurs
nucléaires construits sous l’ère soviétique et alimentés et entretenus
par la Russie… (Ce que Poutine ne peut accepter…). Un autre regard
porté sur ce conflit.

“Mimi“ Jean-Michel Decugis, Pauline Guena, Marc Leplongeon
Éditions du Seuil (204 p. - 19€)

“Mimi” est le surnom de Michèle Marchand, fondatrice de l’agence de
communication “Bestimage” qui gère (ou qui a géré ?) l’image de
Brigitte et Emmanuel Macron. L’enquête sur ce personnage hors-
normes a été selon les auteurs, difficile à mener mais la lecture de cette
biographie vaut le détour. Avant de devenir “la reine des people”, 
sa vie est un roman à elle toute seule. Issue d’un milieu modeste, elle
fut garagiste (!!!), mariée à un braqueur puis à un policier, connut les
tribunaux avant de fréquenter le milieu de la nuit, le monde du showbiz
et les allées du pouvoir. Une vie hors du commun.

“Les esclaves de l’homme-pétrole“ Sébastien Castelier, Quentin Müller
Éditions Marchialy (263 p. - 21,10€)

Beaucoup d’entre-nous se posent aujourd’hui la question suivante :
allons-nous regarder la coupe du Monde de football au Qatar  ? 
Pour mieux comprendre comment le Qatar a été choisi comme lieu
de cet événement, rien de mieux que la lecture du livre de Sébastien
Castelier et Quentin Müller. En effet, lectrices et lecteurs y découvriront
les mécanismes de corruption à l’œuvre autour de cet événement, 
la violation des droits humains les plus élémentaires des travailleurs
venus d’Asie. Les auteurs ont recueilli nombre de témoignages sur
place et ont enquêté dans les pays d’origine de ces esclaves
modernes. Un univers effroyable.

“L’homme peuplé” Franck Bouysse (Roman adultes)
Suivez Harry, romancier en panne d’inspiration, dans sa nouvelle vie à
l’écart d’un petit village perdu, recouvert par la neige. Dans cet
environnement inconnu et peu accueillant, l’écrivain se trouve confronté
à d’étranges légendes locales... mais, pires encore que les “on-dit”, ce sont
les “non-dits” qui semblent hanter cette petite communauté rurale. Qui
est Caleb, ce mystérieux voisin que Harry ne parvient jamais à apercevoir
et que l’on prétend guérisseur ? Pourquoi la seule mention de ce nom
suffit-elle à faire taire les habitants du village ? Franck Bouysse nous
emmène dans un récit où réalité et imaginaire se mêlent et se confondent,
floutant les limites du possible à chaque page. Une belle découverte. 
“J’arrache ou je laisse pousser ?“ Bärbel Oftring (Documentaire adultes)
Que vous soyez un jardinier aguerri ou un novice de la plante verte, ce
livre peut vous aider ! Il est parfois difficile d’identifier les jeunes pousses
qui peuplent nos jardins et nos pots de fleurs : bonne ou mauvaise herbe ?
À chouchouter ou à éliminer ? Ce guide visuel, très détaillé et accessible
à tous, vous permettra de prendre les bonnes décisions en fonction de
chaque plante, mais aussi de l’environnement dans lequel elle pousse.
“Les souvenirs de Ferdinand Taupe“ (Mémoires de la forêt t.1)
Mickaël Brun-Arnaud (Roman enfants)
Dans le bois de Bellécorce, la librairie d’Archibald Renard recueille tous les
livres écrits par les animaux de la forêt. Le vieux Ferdinand Taupe y avait
déposé un exemplaire de ses mémoires il y a des années, bien avant que ses
souvenirs ne commencent à lui faire défaut... Aidé d’Archibald, il part donc à
la recherche de son livre pour se remémorer les beaux moments qu’il a vécus
et les gens qu’il a aimés. Un roman tout en délicatesse, qui évoque les
différents âges de la vie avec beaucoup d’émotion mais sans gravité.
“La Fougère et le Bambou” Marie Tibi & Jérémy Pailler (Album jeunesse)
On ne présente plus Marie Tibi, autrice d’albums jeunesse originaire de
Septèmes et maintes fois invitée à la Médiathèque. Les bibliothécaires
suivent donc sa carrière depuis des années, et ont découvert avec plaisir
ce nouveau titre, inspiré d’un conte oriental, “La Fougère et le Bambou”,
très joliment illustré par Jérémy Pailler. Une histoire qui aborde avec
beaucoup de finesse les thèmes du deuil, de la transmission, de la
persévérance et de la solidarité.
Des livres 2.0
Pour prolonger la journée numérique, la Médiathèque s'est dotée d'un
fonds documentaire en lien avec cette thématique, pour petits et  grands.
Ainsi, vous trouverez pêle-mêle des livres sur toutes les facettes du
numérique  : des ouvrages techniques pour apprendre ou vous
perfectionner en codage “Scratch”, des trucs et astuces du “stop motion”,
que faire avec les “Micro-bit” ou le “Raspberry Pi”, de l’art, des sujets de
société... Les “NFT” ne veulent rien dire pour vous ? Instagram, ce n'est
que pour les photos de vacances ? Comment faire pour repérer le vrai du
faux sur Internet ? Comment améliorer sa visibilité ou, au contraire, mieux
protéger sa vie privée ? Rendez-vous dans les documentaires
numériques... Les ouvrages sur la culture "Geek" sont aussi présents dans
nos rayons : tatouages, affiches, sculptures et BD. Des documents mais
pas que, d'autres surprises et animations viendront dans l'année à venir !
Restez connectés.
Une autre façon d’apprendre
Vous pouvez désormais trouver dans nos rayons “Aide aux devoirs” 
de nouveaux livres incontournables  : les cartes mentales ou cartes
heuristiques des programmes scolaires. Les cartes mentales sont un
formidable outil de mémorisation et rendent plus ludique l’apprentissage.
Alors n’hésitez pas, venez les emprunter, vous jugerez avec vos enfants
de leur efficacité !
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Presse Week-End un nouveau gérant !

Presse Week-End
263 avenue du 8 mai 1945
Les Caillols
04 91 65 39 75
Du lundi au dimanche 
de 6h à 12h30 et de 16h à 19h30
Fermeture le jeudi et le dimanche à 13h

Originaire de Nice, Claude Cortes est d’abord un passionné de sports.
Il suivra les études appropriées et décrochera un BPJEPS. En 2014,
Claude s’installe à Septèmes “par amour !”. D’un naturel avenant,
“touche à tout”, il enchaîne les expériences dans la grande distribution. 
Des “petits boulots” qui l’amènent à se questionner sur une activité
dans laquelle il pourrait s’épanouir au mieux. Et c’est en fréquentant la
Presse Week-End qu’il trouvera la réponse. Client régulier, Claude a
écho de la volonté du gérant d’alors de vendre le fonds de commerce.
Lui qui a le relationnel facile se projette volontiers ! “Tant qu’à faire un
nombre d’heures incalculable, autant le faire pour son compte ! Et pour
que vive le dynamisme d’un quartier !”.
La reprise actée, Claude apprend sur le tas. Durant les trois semaines
de tuilage, il profite du savoir-faire de son prédécesseur. L’ambition de
Claude devrait faire le reste ! En vente : la presse quotidienne régionale
(PQR), les revues hebdomadaires et mensuelles, les jeux, le PMU,
quelques “babioles” et un service de relais colis. “Petit à petit, d’autres
prestations seront proposées : des photocopies, des timbres… 
Un panel pour dépanner !” conclut le nouveau gérant.

Lilas Bijoux du choix à petits prix !

Lilas Bijoux
253 avenue du 8 mai 1945
Les Caillols
Insta : Bijouxlilass / Snap : lilas _bijoux
Du lundi au samedi de 10h à 18h 
sauf le mercredi de 10h à 14h

Native de Marseille, Sarah est une autodidacte. Dès l’âge de 14 ans,
elle décide de se lancer dans la vie active.  Elle cumule les expériences
en tant que vendeuse en prêt-à-porter et en cabinet d’esthétique. 
Puis, il y a trois ans, alors jeune maman, Sarah tente l’aventure du 
e-commerce. Elle achète en gros et revend en ligne à des coûts très
accessibles bijoux, accessoires de mode… Les clientes - en grande
majorité - deviennent rapidement des habituées. Les affaires
fonctionnent plutôt bien. Alors, Sarah se pose la question d’une
déclinaison de son activité en magasin. Et pour son propre compte.
Après quelques recherches, c’est désormais le cas aux Caillols  ! 
Une petite boutique par la taille, mais pas par le choix des articles
proposés pour la gent féminine ! Quelques vêtements neufs, de la
maroquinerie, des accessoires de mode, des bijoux en acier
inoxydable, certains même fabriqués “maison”… Le tout, toujours à
des prix attractifs, “beaucoup de références sont seulement à 5€ !”
précise Sarah.
Quant au nom de l’échoppe, il faut remonter à l’époque au cours de
laquelle les amis de Sarah la surnommaient “Lilas”, comme cet arbuste
à la floraison belle et généreuse. À l’image de Sarah !

P O R T R A I T S

Saby Concept Store
du choix, de la qualité et des petits prix !

Saby Concept Store
12 avenue du 8 mai 1945
Notre-Dame-Limite
Du mardi au vendredi de 9h30 à 12h 
et de 13h30 à 18h - le samedi de 9h30 à 12h30
06 61 53 77 30
Insta & Fb : saby concept store

Sabrina Antetomaso Barberis pose ses valises à Septèmes il y a une
dizaine d’années. Infirmière libérale pendant deux décennies, elle fait
le choix en 2021 de prendre un peu de son temps pour élever ses
enfants. Ce faisant, une envie de changement se fait de plus en plus
ressentir. Tout autant qu’une volonté de mieux concilier vie de famille
et vie professionnelle. “Un projet de longue date !” lance-t-elle.
Pour cette passionnée de mode, l’idée est toute trouvée. Ce sera un
“concept store” ! Une boutique qui propose une sélection de produits
de qualité, parfois unique. Le local idéal étant trouvé, celle que l’on
surnomme “Saby” suit une formation auprès de la CCI, “sur les conseils
de la ville, pour peaufiner mon projet”.
Depuis l’inauguration le 8 novembre, Saby Concept Store accueille
celles et ceux (surtout celles !) qui sont à la recherche de la bonne
affaire en prêt-à-porter, neuf et d’occasion. Mais aussi en bijoux,
accessoires de mode, objets décoratifs, maroquinerie… “Plein de
petites choses pour se faire plaisir, à prix raisonnables et renouvelées
régulièrement !”. Sans compter les vêtements de grande taille et aussi
de la seconde main pour les habits des enfants. La définition même
d’un “concept store” !

nfos-infos-infos
DE L’UTILITÉ 
DES MAISONS 
DE LA PRESSE, 
DES MARCHANDS 
DE JOURNAUX ET
DES KIOSQUES
Pour de nombreuses
raisons, leur nombre
est en chute libre
depuis trente ans.
À Septèmes, nous
sommes passés de
cinq à deux durant
cette période. Il en est
de même partout, à la
campagne comme
dans une grande ville
comme Marseille où
la réouverture d’un
kiosque est confirmée
à juste titre comme
une victoire !
C’est dans ce contexte
qu’il faut saluer la
reprise, sans interrup-
tion, de la presse du
quartier des Caillols.
Ouverte 6 jours et 1/2
sur 7, tôt le matin, il
s’agit de commerces
exigeants pour celles
et ceux qui s’y consa-
crent. Même avec
Internet, la presse
papier est essentielle.
C’est un enjeu démo-
cratique. 
“La presse” est un lieu
de rencontre, notam-
ment par ses activités
annexes. Elle est un
quasi-service public,
dans lequel on peut
par exemple recharger
sa carte de transport. 
“Une presse”,c’est une
chance pour les loca-
lités et les quartiers qui
en disposent.  
C’est dans cet esprit
que le Maire va pro-
poser au Conseil mu-
nicipal de prendre
une part sociale de
1000€  dans la Société
Coopérative d’Intérêt
Collectif “Coopérative
de Presse et de Mes-
sagerie Méditerra-
néenne”, qui a pris le
relais du distributeur
“Presstalis”, liquidé en
2020, en pleine pan-
démie de Covid-19. 

P.M.   
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Chers amis, chers Septémois.
La conséquence des beaux jours sur notre commune a fait
résonner les pots d’échappement, les tirs de mortier, les
rodéos urbains...La symphonie des décibels est venue
troubler nos nuits d’été jusqu’à des heures improbables.
Encore combien de temps allons-nous devoir subir ces
nuisances sonores et autres faits divers intempestifs ?

Chers amis, chers Septémois.
La conséquence des beaux jours sur notre commune a fait
résonner les pots d’échappement, les tirs de mortier, les
rodéos urbains...La symphonie des décibels est venue
troubler nos nuits d’été jusqu’à des heures improbables.
Encore combien de temps allons-nous devoir subir ces
nuisances sonores et autres faits divers intempestifs ?

Chers amis, chers Septémois.
C’est le temps de l’Avent. Le temps qui prépare nos
maisons et nos familles à accueillir la bonne nouvelle. 
En ces temps perturbés, posons-nous un moment et
profitons de ce temps pour réfléchir sur notre
humanité. Soyons attentif les uns aux autres. 
Nous allons rejoindre nos familles, nos amis... Certains
d’entre vous seront seuls, au travail, de garde ou
d’astreinte... 
Dans l’attente d’accueillir ce petit enfant né dans une
étable, je vous souhaite à tous et à toutes un Joyeux
Noël dans la paix et dans la joie. 
Bon Nové é a l’an que ven.. 
Je reste à votre écoute. 
06.46.60.36.50 Philippe Reynaud

Groupe “Pour une commune solidaire” (communistes et partenaires)

Groupe socialiste

Conformément aux dispositions du Réglement intérieur [Loi n°92-125 du 6/02/1992 modifiée (Article L.2121-8 du Code général des collectivités territoriales)
et à son article 41 - Article V (conforme à l’article L.2121-27-1 du CGCT)] adopté par le Conseil municipal, le maire, directeur de la publication, s’interdit toute
correction sur les textes transmis pour insertion, sauf mise en cause personnelle, injurieuse ou diffamatoire d’un élu ou d’une personne. En pareil cas,
conformément à la loi, le maire invite le rédacteur à corriger ses propos pour se conformer aux usages concernant le devoir de respect mutuel. A défaut, le
maire a la possibilité de retirer la totalité de l’article jusqu’à ce qu’un compromis soit trouvé ou que les tribunaux compétents aient statué. Le réglement intérieur
du Conseil municipal ne s’y opposant pas, lorsqu’un.e élu.e est isolé.e, une expression directe est possible.

Élu RN - Construisons Septèmes autrement

EXPRESSION DIRECTE
des élus représentés au Conseil municipal

Depuis plusieurs décennies, la technologie évolue à très grande
vitesse.
Travail à distance, objets connectés, sauvegarde cloud, réalité
virtuelle, accès à du contenu à la demande, etc. Tant de choses
qui modifient nos vies au quotidien.
L’accès à ces technologies et l’explication de leur utilisation est
une nécessité que nous devons travailler pour l’ensemble des
Septémois.
Aujourd’hui, beaucoup d’entre nous les utilisent quotidiennement.
Mais il y a une autre partie d’entre nous qui ne sait pas comment
s’en servir, et qui ne les connait probablement pas.
Il est de notre responsabilité en tant qu’élus locaux de permettre
à chacun de connaître les différents moyens technologiques
disponibles et de savoir les utiliser lorsque nécessaire.
Des événements tels que la journée du numérique à la Média-
thèque ou encore les ateliers de formation aux logiciels sont
des moyens nous permettant d’atteindre cet objectif. Ces évé-
nements sont ouverts à celles et ceux intéressé(e)s.
A Septèmes, nous possédons certaines de ces technologies
tel qu’un parc informatique, des tableaux numériques dans

nos classes, du matériel à la Médiathèque ou encore dans nos
salles de fête. Savoir s’en servir est une nécessité, nous l’avons
vu. Cependant, il faut pouvoir s’en servir. En effet, tout ce
matériel nécessite un déploiement et également un entretien
afin de pouvoir continuer à l’utiliser dans les meilleures conditions.
Et c’est également à nous, élus septémois, de donner les
moyens à nos équipes techniques pour réaliser ce déploiement
ainsi que cet entretien.
À l’échelle nationale, l’État prévoit dans les programmes scolaires
du premier degré la découverte du matériel informatique avec
son utilisation. Cependant, les moyens alloués ne sont pas en
accord avec cette directive. Pour cela, il faudrait une salle infor-
matique équipée dans chaque école. Ce n’est malheureusement
pas le cas. Cela montre le désengagement de l’État envers les
collectivités territoriales, et en premier lieu, les communes.
C’est pourquoi, l’accès, la formation, le déploiement et l’entretien
de nos technologies doivent être des priorités. Surtout dans un
contexte tel que le nôtre, où la technologie fait partie de notre
quotidien et prendra de plus en plus de place dans ce dernier.

Paul BONZI, pour le Groupe Socialiste

CLIMAT, URBANISME, MOBILITÉ : MÊME COMBAT !     
Le dérèglement climatique est bien là, dès maintenant. 
Il y a toujours eu des étés caniculaires, comme en 2003 par
exemple, mais nous sommes passés à autre chose. 
Les étés 2017 et 2018 nous avaient alertés avec une
sécheresse qui a mis à mal les végétaux du ruisseau Caravelle
en sortie sud de Septèmes-centre. L’été 2022 a battu tous les
records. 
Il est probable que notre proximité avec les espaces forestiers
a pourtant joué un rôle modérateur.
Il est certain que celles et ceux vivant à l’ombre d’arbres
urbains, situés chez eux ou dans un espace public proche,
ont eu 2 à 4 degrés de moins en plein mois d’août. Les
habitants de ces zones bénéficiant d’arbres feuillus occupant
au moins 500m2 et ayant au moins 15 mètres de haut
peuvent avoir jusqu’à 8 degrés de moins. C’est le cas de
Septèmes-centre et de la place de la Mairie en particulier.
Ces arbres plus que centenaires sont des êtres vivants et
utiles, mais d’une grande fragilité si nous les maltraitons.        
Les arbres n’émettent pas de CO2 mais en captent. 
Ils compensent ainsi, mais pas assez, le CO2 émis par les
transports, le chauffage, certaines industries ou encore
l’élevage intensif. 
La manière de construire la ville, de valoriser les friches et les
carrières, d’artificialiser le moins possible, de restaurer les
logements anciens, de concevoir les équipements publics
est donc essentielle. C’est pour cela que nous sommes
engagés, comme commune et avec de multiples partenaires
sans lesquels rien ne serait possible, dans de nombreuses
démarches comme par exemple celle des “Bâtiments
Durables Méditerranéens” ; comme l’engagement dans le

programme ACTÉÉ (Actions des Collectivités Locales pour
l’Éfficacité Énergétique), dans nos écoles et dans tous nos
équipements ayant plus de 15 ans.                       
Mais c’est aussi sur la question des déplacements que la
bataille pour le climat sera gagnée ou pas. L’action locale a
ses limites, tout comme l’action personnelle. Ce sont en effet
les choix politiques qui seront déterminants. L’est aussi le
comportement des plus gros émetteurs de CO2, souvent
aussi plus gros consommateurs d’énergies fossiles. Toutefois,
la manière de concevoir les transports dans une métropole
de 92 communes et 2 millions d’habitant.es n’est pas neutre.
Ce n’est pas vraiment du local. C’est pour cela que nous
sommes très attentifs et seront très actifs concernant tout ce
qui est en cours d’études et d’investissements par la
Métropole et ses partenaires, par la SNCF et la Région.                 
Nous sommes attachés au 51, au 97, au 121-122 et au TER.
Les créations de pôles d’échanges à Plan-de-campagne et à
Saint-Antoine, l’extension de lignes dans les communes
voisines, les restructurations des réseaux de surface à
l’horizon 2025 et la création de la halte ferroviaire de Plan-de-
Campagne peu après, peuvent être la meilleure des choses.
Ce peut être aussi la pire si on oublie l’intérêt des
Septémoises et des Septémois au quotidien, qu’ils soient
salariés, lycéens, étudiants, ou encore jeunes ou retraités
souvent “usagers occasionnels réguliers”. 
La meilleure ou la pire, également pour la question climatique.
Ouvrons les yeux et les oreilles, regardons les projets et les
cartes, rendons-les compréhensibles à toutes et tous,
participons à la concertation. Agissons pour l’intérêt général, en
combinant vision communale et vision métropolitaine.

Audrey Cermolacce et Patrick Magro

Chers Septémois, chères Septémoises, 

Pour la dernière édition du SeptéMois de cette
année 2022, nous souhaitions simplement vous
souhaiter de bonnes fêtes de fin d'année. 

Une occasion pour se retrouver en famille et entre
amis.

Passez tous de bonnes fêtes, et retrouvons-nous en
2023.

Nathalie Cipriani et Thierry Audibert

Sans étiquette

Tout a 
une fin ?
En l’occurrence, 
pas vraiment !

Il me revient avec plaisir d’écrire ces
lignes sur le fait que celui qui fut
Rédacteur en chef du SeptéMois
de 2001 à 2022, ne fera plus partie
des effectifs de la mairie au 
1er janvier 2023. 
En 1993, alors président du 
Centre social, avec le Conseil d’ad-
ministration, nous cherchions un 
nouveau directeur. Un professionnel
de l’action éducative ayant des racines
autour de l’Étang de Berre, mais
surtout une expérience des centres
sociaux, est recruté. Bonne pioche !
Jean-Luc va alors contribuer à ce
que des dizaines de jeunes, et de
moins jeunes, trouvent leur place
dans une société pas toujours 
accueillante, à faire émerger une
génération entière d’animateurs, de
responsables de structures, de char-
gés de mission, et même de policiers
municipaux... En 1996,  Hocine 
Bensaid prend la suite. 
Jean-Luc devient chef de projet 
“politique de la ville et jeunesse”. 
La période 1997-2004 est plus pro-
pice que d’autres pour mobiliser
des moyens financiers pour acquérir
et construire, créer des postes pour
des jeunes dans le sport, la jeunesse,
la culture... L’Espace jeunes Septèmes
(EJS), précurseur de l’EJmS est créé.
À partir de 2001, Jean-Luc (JLU
lorsqu’il signe un article), tout en
conservant ses responsabilités, 
assume en plus la rédaction en chef
du SeptéMois. Il se “prend de 
passion” pour la maquette. Quand
on produit un journal comme le 
nôtre, pouvoir mener de front l’écri-
ture et la mise en page, le fond et la
forme, est une chance pour l’équipe
comme pour les associations tou-
jours demandeuses de documents
de qualité à faible coût. Ça marche
si bien qu’en 2008, Nadine Duprat
le remplace progressivement sur la
“Politique de la ville”.
Même dans la période où il a dû 
affronter la maladie, Jean-Luc n’a 
jamais décroché de son rôle de 
Rédacteur en chef. Depuis 2020, 
il a fait le pari de préparer l’avenir
en passant le relais par étapes à 
Julien Parsy. Abdelwaab “Waab”
Lakhdar prenant plus particulière-
ment en charge la communication
numérique. Pari réussi. 
Je sais que Jean-Luc va détester
ce petit texte. Ce n’est pas grave
parce qu’il est tourné vers l’avenir.
Septèmes sait pouvoir compter
encore sur le militant Jean-Luc 
Usclat et ses compétences. Nous
nous engageons à rester raison-
nables dans nos sollicitations. 
Jean-Luc, nous avons bien fait de te
recruter il y a 30 ans !

Patrick Magro 



•Jeudi 8 décembre
•Jeudi 2 février 

de 15h à 19h30
Salle du RdC Mairie

Une saison 2022-2023
annoncée pas à pas…CU

LT
UR

E

Du vendredi 2 au
dimanche 4 décembre

Espace Jean Ferrat
Marché artisanal de Noël
Ouverture le vendredi soir

avec les chorales des
enfants des écoles Jean
Crespi et François Césari.
Présence du Père-Noël,

jeux, manège, 
châteaux gonflables…

Mercredis 7
et 14 décembre

Place de la Mairie
Stands sur le marché

n ESPACE LOUIS ARAGON
Samedi 3 décembre
Dès 19h30 – Concert
1er “Open Mic Rap”
Ouvert aux amateurs comme
aux professionnels.
En 1ère partie : Flowwprod –
jeune producteur de sons de
Septèmes !
Entrée : 3€
Une proposition de l’EJmS, 
en partenariat avec Apashe.
n JARDIN DES ARTS 
DE LA MÉDIATHÈQUE
Du mardi 6 décembre 2022
au vendredi 6 janvier 2023
Exposition “Liberté du geste” 
par Les peintres du samedi
Mardi 6 décembre à 18h30
Vernissage
n ESPACE JEAN FERRAT
Mercredi 7 décembre
15h – spectacle de Noël
“Le rêve de Nicolas ” 
par la Cie Muzzynote 
À partir de 3 ans.
Entrée libre sur réservations
au 04 91 96 31 76.
Buvette au profit de l’AFM
Téléthon. Une proposition de
la Médiathèque.
n LYCÉE PRO 
SAINTE-ÉLISABETH
Vendredi 9 décembre
17h30 à 21h
Marché de Noël
Artisanat, dégustation,
chorale… Avec la présence
du Père-Noël
n ÉGLISE SAINTE-ANNE
Vendredi 9 décembre - 19h
Concert Orgue et Chant
Mezzo-soprano
Christine Tumbarello (voix) 
et Frédéric Isoletta (orgue)
Entrée : 10€ 
(gratuit pour les – de 12 ans).
Une proposition des Amis de
l’orgue.

DÉCEMBRE

n ESPACE JEAN FERRAT
Dimanche 15 janvier
Nouvel an Berbère
(Sous réserve)
Vendredi 20 janvier 
18h30
Vœux du Maire 
à la population

n MÉDIATHÈQUE 
JÒRGI REBOUL
Samedi 21 janvier
19h – soirée jeux
“À bâton rompu”
Tout public à partir de 10 ans.
Mardi 24 janvier - 18h30
Accueil des 
nouveaux habitants
n ESPACE JEAN FERRAT
Vendredi 27 janvier
20h30 – concert classique
“Lorca le Grec”
Par l’ensemble “In Quarto”
Entrée : 12€. Réservations au
04 91 96 31 00
Une proposition du CCLA.
n SALLE FERNAND ROS
Samedi 28 janvier - 14h
Dictée OC
Une proposition de “Leis
amics de Mesclum” et de
L’institut d’Estudis Occitans.
n MÉDIATHÈQUE 
JÒRGI REBOUL
Samedi 28 janvier  - 17h30
Escape Game
Tout public à partir de 12 ans.
n ESPACE JEUNES
Lundi 30 janvier
18h30 - Vernissage 
5ème concours
photographique de l’EJmS
Thème : “Vue de ma fenêtre”
Vous pouvez envoyer vos
clichés en haute résolution
par courriel à :
etiennefournier
@ville-septemes.fr 
avant le 15 janvier 2023.

n MÉDIATHÈQUE 
JÒRGI REBOUL
Vendredi 3 février
De 18h  20h
Ouverture du 
5ème Forum Agenda 21
par un atelier de
concertation sur les
transports et la mobilité.
Samedi 4 février 
De 9h à 17h
5ème Forum Agenda 21
10h : conférence-débat 
sur la gestion durable 
de la forêt.

n ESPACE JEAN FERRAT
Dimanche 5 février
De 16h à 18h
8ème “Quiz
intergénérationnel” 
Spécial musique 
Entrée : 3€ 
Réservations : 
06 20 33 47 58
Une proposition de l’EJmS.

FÉVRIER

n MÉDIATHÈQUE 
JÒRGI REBOUL
Mercredi 8 février
14h30 – spectacle
“Maestro” 
avec la Cie. Papier Machins

Pour les enfants 
à partir de 6 ans.
n ESPACE JEAN FERRAT
Samedi 11 février
20h30 - concert
Les Septémois qui nous…
enchantent ! 
Entrée : 5€. Réservations au 
04 91 96 31 00
Une proposition du Cercle
Populaire.
n JARDIN DES ARTS 
DE LA MÉDIATHÈQUE
Du mardi 14 février 
au samedi 11 mars 
“Par quatre chemins”
Œuvres de Josée Tourrette 
Mardi 14 février à 18h30
Vernissage
Autres rendez-vous : 
• Vendredi 3 mars, 18h30 
Rencontre avec Josée
Tourrette, artiste et Bernard
Tourrette, philosophe pour
une discussion autour de
l’œuvre de Josée Tourrette.  
• Mercredi 22 février de
11h à 12h : Atelier Enfants
(max 12 enfants 8-11 ans) 
Viens travailler à la manière
de l’artiste Josée Tourrette
et amène des petits objets
(brindilles, petites fleurs
séchées ou non, petits
coquillages, timbres
récupérés, bouchons,
boutons, petites photos
(de 3 cm maximum) de
choses que tu affectionnes:
ballons, poupées, camions,
bateaux, animaux etc…,
très courts fragments de
poésies, brèves citations,
formules de calculs).
• Samedi 11 mars de
10h30 à 11h30 : Atelier
Adultes (max 6 adultes)
Même consigne que pour
les enfants.

n ESPACE JEAN FERRAT
Vendredi 17 février
19h – film et débat
Projection d’un film
suivi d’un débat en lien avec
le Groupe Manouchian.
Entrée libre
Une proposition de l’ACFOA.
Vendredi 24 février
20h30 – BD concert
Narcisse

Avec “Zenzika”
D’après l’histoire vraie de
Narcisse Pelletier.
Entrée : 12€. Réservations au
04 91 96 31 00
Une proposition du CCLA.

n ESPACE LOUIS ARAGON
Samedi 4 mars
19h – spectacle
Soirée musique 
Par la Cie “La clé des chants”
Entrée : participation solidaire
au profit du Secours
Populaire.
Une proposition du Secours
Populaire.
n ESPACE JEAN FERRAT
Dimanche 5 mars
17h – théâtre
“Les pas perdus”
Entrée : 9€. Réservations au 
04 91 96 31 00. Une proposition
des Baladins de l’Estello.

Dans le cadre de la
journée internationale 
de lutte pour les droits 
des femmes 
Mercredi 8 mars - 19h 
cinéma et table ronde
“Debout les femmes”
film de François Ruffin 
et Gilles Perret
Entrée gratuite
Une proposition du  Cercle
Populaire
Samedi 11 mars
20h30 – cinéma
“La source des femmes” 
de Radu Mihaileanu avec
Leila Bekti et Hafsia Herzi
Entrée pour le film : 2€
(gratuit – de 12 ans)
Une proposition Soirée
Ciné Septèmes.

MARS

COMMÉMORATION
Samedi 18 février
Groupe Manouchian
10h30
Face au Foyer Missak
Manouchian.

   Collectes
de sang

LOTOS
Salle Fernand Ros 
14h30
• USCR section cyclisme 
> dimanche 4 déc.
• PCF > Dimanche 11 déc.
• USCR section randonnée 
> dimanche 15 janvier 
• Paroisse Sainte­Anne 
> dimanche 22 janvier
17h
• SO Septèmes 
> samedi 4 février
Oustaou René Payan 
14h30
Foyer > dimanche 12 février

Sans oublier, 
le concours 

des décors de Noël !
Pour cette sixième édition, 
la ville rećompensera les

initiatives 
ećo-responsables. 

Les Septémois.e.s sont
inviteś à rivaliser de

créativite ́pour proposer
des dećorations non

lumineuses, en fabriquant
des dećors personnaliseś
de Noël en bois, avec des

branchages ou des
mateŕiaux de
rećupeŕation. 

Voilà, c’est fini...
Ce furent 
près de 25 années 
de grand plaisir...
... enfin, le plus souvent ...

Bonne continuation. 
Au revoir.

JLU
Rédac chef sortant

n MÉDIATHÈQUE 
JÒRGI REBOUL
Mardi 13 décembre
18h30 - Noël en Provence   
“Petite conférence” 
sur les 13 desserts
provençaux
suivie d’un concert de
Galoubet -Tambourin par
André Gabriel  
Entrée libre

Merc   redi 14 décembre 
À partir de 9h
Place de la Mairie
Marché de Noël artisanal,
structures gonflables,
manège, ferme
pédagogique, stand
photos sur le traîneau du
Père-Noël….
ET à 18h :
spectacle son et lumière 
sur la façade de la Mairie
Jeudi 15 décembre
À 16h30 : 
mascottes de Noël 
devant toutes les écoles
À 17h30 : animation 
par le Cirque Indigo 
sur la place de la Mairie
Vendredi 16 décembre
18h : rdv devant la vieille
église pour un spectacle
son et lumière
Chants et musiques
provençaux suivis d’une
descente provençale vers
la Mairie accompagnée de
nos chèvres du Rove
Venez en costume
d’époque ! 
En clôture : une chorale de
quinze chanteurs sur la
place de la Mairie.
Une proposition du Comité
des Fêtes.

n ESPACE JEAN FERRAT
Samedi 7 janvier 
19h – concert
Noël Arménien
Avec l’orchestre “Sassoun”
Buffet dînatoire et animation
DJ. Entrée : 10€
Réservation obligatoire au 
06 95 59 18 89
Une proposition de l’ACFOA.
n JARDIN DES ARTS 
DE LA MÉDIATHÈQUE
Du vendredi 13 janvier 
au samedi 4 février
"Lumière Nature"
Photographies de Valentin
Mauro 
Vendredi 13 janvier à 18h30
Vernissage

JANVIER


